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AVER  TJSSEMENT. 


Une  explication  détaillée  de  tous  les  objets 
cjiii  {tiennent  d'être  exposés  ,  pour  la  première  fois  ^ 
au  Musée  Napoléon  f  aurait  formé  un  {^olume  trop 
considérable  et  peu  portatij';  aussi  ^  le  Directeur^ 
général  des  Musées  ,  a  t  -il  jugé  convenable  de  la 
restreindre  à  l'indication  des  sujets.  Cependant  , 
ron  n^ a  point  négligé  dy'  insérer  les  anecdotes  ou 
f  aits  peu  connus  y  nécessaires  à  V intelligence  de 
cjuelcjues  Articles, 

Cette  précieuse  exposition  consiste  en  cinquante 
Statues  y  cjuatre^vingt  Bustes  ,  cent  cjuatre -vingt* 
treize  Bronzes ^  et  en  un  grand  nombre  de  Tahlea  .  x» 
Ji.lle  ojfre  encore  quelques  Dessins  ^  et  des  Curio-- 
sités  en  dijjérens  genres, 

En  la  parcourant  p  les  Artistes  et  les  Amateurs 
trouveront  dans  cfiaque  partie  des  objets  dignes  de 
la  plus  grande  attention^  ha  Peinture^  à  coté  des 
•productiions  de  Maîtres  déjà  connus ,  preserfte 
celles  de  quarante  Artistes  au  moins ,  qu'où  dé* 
sirait  y  rencontrer  ^  ou  dont  les  noms  et  les  ta^ 
îens  ignorés  en  France ,  méritaient  d'être  admis 
dans  le  Musée  Napoléon» 

Dans  cette  immense  collection  ^  si  fréquemment 
et  si  richement  augmentée  parla  victoire^  ce  ne 
sont  pas  seulement  les  noms  ,  mais  bien  les  talens 
qui  doivent  briller.  Un  goût  exclusifs  tolérai  le  dans 
un  Artiste  que  la  nature  entraîne  irrésis tiblement 
i/ers  quelques  parties  de  son  art,  deviendrait  e  r 
reur  préjudiciable  dans  la  formation  du  Musée 
d'' un  grand  Empire  ^  Ou  tout  ce  qui  est  vraiment 
heau  ou  curieux  doit  êtxc  admis  ,  sans  acception. 
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(le  noms  ^  de  teins ,  de  pays  et  c'e  mode  )  loin 
d'en  offrir  cependant  chaque  jyarLîe  comme  objet 
digne  d'imitation. 

Les  Tahîeaux  des  écoles  française  et  italienne 
étaient  trop  peu  nombreux  pour  un  article  séparé ^ 
mais  en  suii^ant  V ordre  alphabéticjue  du  nom  des 
Artistes  ,  l'on  a  eu  soin  de  rappeler  le  lieu  de  leur 
naissance  ou  de  V Ecole  à  laquelle  ils  appartiens 
nent ,  pour  empêcher  toute  confusion  et  J aire  ,  au 
contraire  y  retroui'er  plus  facilement  les  ouvrages 
de  chaque  Mciitre,  Il  a  paru  également  convenable 
d'indiquer  par  une  rosace ,  les  Peintres  dont  le 
Musée  ne  possédait  aucune  production  ;  ce  qui 
n  empêchera  point  de  remarquer  ,  que  la  plupart 
des  noui^eaux  Tableaux  des  Maîtres  déjà  connus^ 
offrent  des  beautés  particulières  ^  soit  parla  sin- 
gularité des  sujets  et  de  texécutioji  ,  soit  par  le 
déi^eloppement  de  talens  dans  quelques  parties  de 
la  Peinture  dont  ils  ont  laissé  peu  d^exemples  ,  et 
qiiOn  ne  rencontrait  point  dans  le  Musée, 

Les  Dessins  sont  peu  nombreux  y  mais  ils 
appartiennent ,  pour  la  plupart,  à  des  Maîtres  dont 
le  Musée  ne  possédait  ni  Dessins  ,  ni  Esquisses^ 
et  l'on  ne  poui^ait  en  augmenter  la  quantité ,  sans 
diminuer  celle  des  Tableaux  dont  la  i^ue  et  Tétude 
occupent  les  '^eux  et  Vesprit  d'un  plus  grand 
nonibre  de  personnes.  Afin  de  ne  point  répéter  la 
patrie  et  l'âge  de  quelques  artistes  ^  Von  a  ren^ 
i^oye  à  la  pcige  où  ces  renseignemens  sont  lu* 
diqués. 
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2^êtô  de  Septime  Sé^^ère.  Elle  est  gravée 
dans  le  Recueil  d€  Cavaceppi, 

Apollon  Lycieii  ^  un  bras  replié  sur  sa 
tête,  en  attitude  de  repos;  la  lyre  esc 
dans  sa  main  gauche  :  cet  instrument 
est  bien  conservé  et  orné  de  bas-reliefs 
qui  représentent  un  cygne,  des  griphons 
et  des  masques  tragiques. 

Tête  de  Marc«Aurèie  ,  jeune. 

Hygie  ,  déesse  de  Ui  santé.  La  fille  d'-ff^- 
culape  présente  ia  patère  au  serpent 
nriystérieux ,  symbole  de  ia  vie.  Celle 
statue ,  exécutée  par  un  excellent  ciseau , 
a  une  têîe  de  portrait  qui  lui  a  toujo'urs 
appartf^nu.  On  croit  y  reconnaître  l'iai- 
p  é  r  a  tri  ce  Do  m  i  ti  a ,  fe  m  me  d  e  Do  m  i  tie  n . 

^Antinous,  La  figure  est  toute  nue  ,  à 
l'exception  d'un  manieau  qni  couvre 
la  partie  inférieure  du  corps.  La  corne 
d'abondance  posée  sur  son  bras  gnuciie  , 
et  !e  grand  serpent* qui  s'y  entortille  au- 
tour, sont  les  symboles  du  bon  Génie. 
Cette  statue  est  de  la  plus  grande  ma- 
nière :  on  1  1  voit  gravée  dans  le  Recueil 
de  Caç'aceppi,  La  tête,  quoique  déta- 
chée, a  toujours  ^appartenu  à  la  figure. 

Grand  bas-relief  qui  a  formé  autrefois  le 
devant  d'un  sarcophage.  Lesujel  est  BaC" 
chus ,  considéré  comme  emblème  du 
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soleil  et:  dieu  des  saisons.  Il  est  monlé 
sur  une  panihère  ,  et  il  verse  du  vin  de 
la  m  ai  R  droite  ,  dans  un  rhyion  placé 
dans  la  iiiain  d'un  satyre  qui  porte  une 
oa^re.  Les  gér.ies  des  quatre  saisons  en- 
vi: o unent  Bacchns,  Le  premier  à  gauche 
est  i  Hiver  ?i\eo  des  oies,  et  couronné  de 
ro5'\'i  ->x;  le  second' est  le  FririLèins  Coxx* 
îonné  de  fleurs,  avec  des  festonâ  dani 
les  mains  ;  le  troisième  ,  XEtè  couron- 
né d'épis  de  bled  ,  tenant  la  fauctUë  dei 
moissonnf^uî  S  ;  le  quatrième  IV///ê>'??/^#, 
fiveo  les  syn^boies  des  vendanges,  Tout 

'  îe  fond  est' rem  pli  de  figures  accessoires. 
Ouvrage  estim-  ble  par  belle  compo- 
sition ,  par  l'exécution  hardie  et  pnr  la 
parfaite  cons^^rvation.  11  a  été  gravé  par 
Fiétro  Sann,  àiWsX Admiranda. 

Auire  statue  à'Hrgie  avec  ses  attributs 
ordinaires;  îâ  têle  de  ia  stame  est  idéale 
et  traitée  d'une  irsanière  grandiose 
comme  tout  le  reste  de  la  figure. 

Buste  de  Minerve* 

Le  hoTinet  phrygien  ,  et  le  pedinii  oxx 
lâton  de  ber£:er  qu'on  remarque  dans 
cette  status  ,  sont  des  :ittîibuts  qui  peu- 
vent également  appartenir  à  Ganymède, 
à  Aùliys,  et  à  Fâris.  Ordinairetnent 
les  images  de  ce  dernier  le  représen- 
tent plus  âgé  ,  celles  de  Ganymède 
offrent  le  caractère  d'un  âge  plus 
tendie.  Cette  considération,  et  la  tris- 
tesse qui  règne  sur  la  physionomie  de 
cette  belle  statue  ,  paraissent  l'attribuer 
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k  Athys ,  ramant  infortuné  de  Cj- 
hèle, 

10.  Tête  d'un  guerrier  couvert  d  u?t  casque* 

Elle  a  de  la  ressemblarxce  aux  poriraiiâ 
de  Périclès^ 

11.  Cette  statue  de  femme  dont  Ja  draperie 

est  traitée  d'une  manière  large  et  av^c 
beaucoupde  vérité  et  de  goût:,  parait  dans 
l'attitude  de  l'étonnement.  On  peut  croiie 
qu'elle  a  fait  partie  d  une  réunion  de 
figures  qui  représentaient  le  désastre  de 
la  famille  de  Niohe\ 

12.  Tête  de  Germanicus* 

13.  Mercure.  La  lête  de  cette  figure  est  re- 

niv^rcjuable  par  les  petites  ailes  qui  sor- 
tent da  ses  cheveux.  L'attitude  de  ia  sta- 
tue ressemble  à  celle  de  quelques  figures 
de  Persée  qui  détache  A ?idromède  du  ro- 
cher sur  lequel  riiéroïne  avait  été  exposée 
au  monstre.  Cette  statue  a  été  gravée 
.  dans  le  Recueil  de  Cavaceppi. 

\\.    Buste  de  Plotine  ,  V épouse  de  Trajan» 

i5.  Minerve.  Sa  tête  est  couverte  d'ua 
casque.  Aucune  statue  de  la  fille  deJu^ 
piter  ^  n'est  armée  d'une  égide  exécutée 
et  disposée  avec  autant  de  finesse  et  de 
goût.  Cette  armure  tissue  d  écailles  et 
bordée  de  serpens,  présente  au  milieu 
le  masque  de  Méduse,  La  draperie  ist 
d'un  travail  exquis.  La  statue  de  Mi- 
nerve  ,  dite  la  P allas  de  J^^ellétri  ^  ap- 
partient à  l'école  grecque  antérieure  à 
Praxitèle,   Ceile-ci    appaitieui:    à  la 
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même  ëcole  ,  mais  dans  un  tems  où 
l'art  ,  sur  Tescortft  de  ce  grand  maître , 
avait  acquis  tous  les  agrémens  et  toutes 
les  grâces» 

16.  Bi/ste  de  la  jeune  Matidia  ,  nièce  de 
Trajan. 

37.  Statue  d'un  athlète^  Sa  pose  et  le  carac- 
tère de  ses  formes  ont  suggéré  au  sculp« 
leur  moderne  quia  esécuté  les  bras  de 
cette  figure,  l'idée  d'y  ajouter  les  cestes^ 
bandes  de  cuir  dont  on  armait  les  bras 
des  publies  ou  des  boxeurs  de  l'anti- 
quité. 

18.  Tête  de  Claude.  C'est  un  des  plus  beaux 

portraits  de  cet  empereur. 

19.  Des  artistes  grecs  avaient  fait  plusieurs 

statues  qui  représentaient  des  femmes 
dans  l'attitude  de  supîiantes  ,  les  mains 
levées  vers  le  ciel.  Les  anciens  saisirent 
cette  attitude  comme  convenable  aux 
images  des  impératrices  romaines.  La 
téte  de  cette  statue  est  un  beau  por- 
trait de  Sabine  ,  i'épouse  de  l'empereur 
Hadrien. 

20.  Buste  de  Marciana,  la  sœur  de  Trajan, 

ai .  Veux  statues  de  femmes  drappées.  L'une 
est  la  répétition  de  l'autre.  Elles  étaierit 
des  images  de  Diane ,  à  ce  qu'on  peut 
juger  par  la  courroie  destinée  à  suspen- 
dre le  carquois  sur  l'épaule  droite.  Le 
sculpteur  moderne  les  a  converties  en 
muses.  Ces  ligures  sont  d'un  beau  style. 
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22.  Bus^e  de  femme  romaine  inconnue, 

23.  Idem, 

24.  Idem, 

26,  Le  sculpteur  moderne  qui  a  donné  à  cette 
belle  figure  le  caractère  de  Thésée  ,  en 
ajoutant  à  sa  main  droite  un  peloton  de 
Jîi  qui  indique  c^Xxxv^S' Ariadne  ,  ne  s'est 
pas  éloigné  des  convenances  Lh  statue 
vêtue  d  une  tunique  re  evée  parla  cein- 
ture ,  appartenait  par  ses  foriBes  à  ia 
figure  d'un  héros;  et  la  belle  tête,  qui 
a  quelque  ressemblance  avec  celle  A' Her- 
cule jeune,  peut  bien  représenter 

L'ami,  le  compagnon >  le  successeiHr  d'Alcide» 

26.  Venumne.  Le  Dieu  de  l'autonine  et  des 

potagers  se  fait  reconnaître  par  la  peau 
de  chèvre  qui  lui  sert  de  chlamyde,  et 
qui  est  remplie  de  toutes  sortes  de  fruits. 
Ses  pieds  sont  chaussés  de  cothurnes  rus- 
tiques. Les  figures  de  ce  Dieu ,  de  gran- 
deur naturelle  ,  sont  extrêmement  rares. 

27.  Statue  athlétique.  L'épée  qu'on  a  ajoutée 

dans  la  main  gauche,  peut  exprimer  ces 
armes  que  les  vainqueurs  obtenaient 
pour  prix  dans  plusieurs  jeuit  de  1^ 
Grèce. 

28.  Tête  d'Hercule. 

zg.    Buste  athleticfue  d*iine  grande  beauté. 

3o.  Cetie  st  -tue  en  habit  romain  ,  présente  le 
portrait  de  Didius  Julien,  de  ce  riche 
sénateur  qui  osa  acheter  des  soldats  p^^é- 

1^ 
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toriens  Tempire  roH  cilnj  après  le  menr* 
tre  de  Fertinax.  Les  portraits  en  sculp- 
ture de  cet  Auguste  sont  de  la  pius 
grande  rareté,   il  n'en  existe  auciia 
d'aussi  authentique  et  certain  que  ce- 
lui ci,  comme  on  peut  s'en  convaincre 
par  les  médailles. 
Si.     Tête  d'un  jeune  Jiomme  dont  les  chô' 
Deux  et  le  frout  sont  serrés  d un  large 
bandeau.  Des  antiquaires  ont  cru  re- 
connaître dans  les  têtes  de  ce  genre  ,  des 
-^oxXiM^  àç:S  F tolémées ,  rois  d'Êgypte  ; 
il  paraît  plus  probable  que  ces  têtes,  sou- 
vent idéales  ,  représentent  des  alhlètes 
qui  ont  remporté  le  prix  dans  les  jeux 
sacri^s  de   ia  Grèce.    Le   bandeau  ou 
diadêjno  était  un  des  orneniens  qu'on 
accordait  à  ces  vainqueurs. 

32.  Apollon.  Le  carquois  qui  le  Fait  recoa- 
naiire  ,  est  suspendu  au  tronc  réservé 
dans  le  marbre  pour  support  de  la  sta- 
tue. Sa  cheveiui  e  et  ses  trairs  rappellent 
le  style  de  Tancienne  école  grecque. 

55.  Buste  de  Livie,  femme  et  Auguste.  li  est 
gravé  dans  le  Recueil  de  Cavaceppi. 

34»  Les  médailles  de  Marc-Aurèle,  frappées 
lorsqu'il  n'était  que  César  et  grndre  de 
l'empereur  Antonin  Pie  ^  nous  le  font 
reconnaître  dans  cette  statue.  hW^  est 
armée  d'une  cuirasse  sur  laquelle  oa 
voit  sculptées  des  victoires  et  des  aigies. 
L'ouvrage  est  digue  de  cette  période , 
où  la  sculpture  grecque  conservait  eu- 
coie  toute  son  ancienne  splendeur. 
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S5.  Vi^istô  du  même  empereur,  dans  son  jeune 
âge. 

35.  Jeu  ne ^  athlète  en  bronze  de  grandeur 
naturelle.  I!  est  absolument  nu,  suivant 
Tusage  adopté  dans  les  gymnases  et  dans 
les  jeux  de  la  Grèce;  ii  u^xià.  ses  inains 
et  ses  regards  vers  ie  ciel,  et  ii  paraît 
rendre  grâces  aux  Dieux.  L'expression 
de  la  tête  s'accorde  si  parfaitement  avec 
son  attitude,  que  cette  action  n'est  pas 
incertaine.  La  figure  présente  tant  de 
vérité  et  une  exécufion  si  accomplie 
dans  toutes  ses  parties,  qu'elle  égale,  si 
elle  ne  surpasse  pas,  les  plus  beaux  ou- 
vrages de  bronze  qui  nous  restent  do 
l'antiquité.  Le  hasard  avait  fait  décou- 
vrir ce  morceau  à  Hercuianum,  avant 
que  les  fouilles  de  cette  ancienne  ville 
lussent  mises  en  activité.  Vy^inckebnaiin 
a  parié  de  ce  bronze  dans  \ Histoire 
des  Arts, 

07.  Les  forges  de  Vulcain»  Le  Dieu,  repré- 
senté avec  un  aspect  majestueux,  paraît 
achever  le  bouclier  a  Enée  qu'un  cyclo' 
pe  lui  présente;  l'épée  ej  la  cuirasse 
sont  déjà  suspendues  à  l'atelier  :  d'au- 
tres cyclopes,  auxquels  l'artiste  a  donné 
comme  au  premier  des  physionomies 
âe  silènes  et  de  f^mnes,  sont  occupés 
à  terMiiner  les  moules  qui  doivent  servir 
aux  jambiers.  Cupidon  qui  surveilie 
l'ouvrage  qu'on  exécute  pour  son  frère , 
se  cache  derrière  une  porte,  et  s'aauise 
à  enlever  le  bonnet  du  plus  vieux  des 
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cyclopes.  Ce  bas-relief  doit  être'" mis  au 
rang  des  ouvrages  de  ce  genfe ,  les  plosS 
intéressans,  j 

Urne  cinéraire  d' Aurélius  Or  estes ,  avec 
beaucoup  d'oniemens  ,  et  une  choueite 
au  milieu. 

Autre  de  Cornélia  Mpitycha.  On  y  voit 
au  milieu  Mercure  volant.  Ce  dieu 
était  le  conducteur  des  araes. 

Bacchus  couronné  de  pampres  et  de  rai^ 
sins.  Une  panthère  est  à  ses  pitds,  et 
paraît  avide  du  vin  que  le  Dieu  a  erse 
pour  elle  d'un  vase  à  deux  nianclie?, 
carchesium  ^  qu'il  tient  pei^ché  d  m's  sa 
main  droite.  Cette  figure  a  très-peu  de 
moderne. 

Groupe  de  Cupidon  et  de  Psyché ,  allé- 
gorie àQ  V amour  et  de  Tarn e,  La  figure 
de  Psyché  est  drapée  dans  la  partie  in- 
férieure de  ses  membres,  comme  dan^ 
l'autre  groupe  qui  est  placé  dans  la  salle 
du  Laocoon.  Ici  les  deux  personnages 
allégoriques  ont  des  ailes.  On  a  donné 
celles  d'un  papillcn  à  Psyché^  sur  l  exem- 
ple  d'autres  monumens. 

V^énus  sortant  du  hain.  Figure  moindre 
que  nature ,  recommandable  par  la  grâce 
de  la  pose  et  par  le  goût  de  l'exécution. 

Nymphe.  Ses  cheveux  sont  épars  ,  sa  dra- 
perie ne  remonte  que  jusqu'à  la  moitié 
de  son  corps. 

Nymphe  de  la  mer  ^  ou  Néreidp  appuyée 
sur  un  dauphin. 
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Staùiié  d'un  jeime  Faune  portant  sur  ses 
épn^^les  une  outre.  Cette  stame  est  re- 
îHarqaable  par  sa  pose,  qui  ne  ressem- 
ble à  celle  d*auçune  autre  figure  connue. 

Cette  statue  héroïque,  moindre  que  na- 
ture, est  remarquable  par  la  tête  inti- 
que de  Trajan  qu'elle  porte,  facile  à 
reconnaître  par  les.  médailles. 

Jeune  Faune  couronné  de  pin.  Il  a  cet 
air  gracieux  que  la  sculpture  grecque  a 
donné  à  ces  demi-Dieux  du  cortège  de 
Bacchus.  On  a  placé  dans  sa  main  une 
flûte. 

Statue  du  jeune  Apollon ,  les  cheveux  re- 
levés par  un  ruban  ou  diadème  qui  lui 
ceint  la  têîe.  L'arc  ^sl  dans  sa  main. 

Une  Naïade  ^  ou  nymphe  des  eaux  EiJe 
n'est  couverte  d'auciHie  draperie  que 
dans  la  partie  inférieure  de  son  corps, 
et  soutient  des  deux  mains  une  coquille. 
C'était  la  manière  la  plus  usitée  pour 
représente?:  les  demi-déesses  des  fontai- 
nes,  lieux  que  souvent  on  embellissait 
par  des  statues  pareilles  à  celle-ci. 

Statue  d'un  athlète,  Il  est  dans  l'action 
de  verser  de  l'huile  sur  sa  main  pour  en 
frotter  ses  membres  ,  suivant  l'usage  des 
lutteurs  et  des  paner atiastes, 

Hermès  à  demi  figure.  Il  représente  un 
Silène  à  longue  barbe  ,  et  cependant 
habillé  en  femme,  comme  on  voit  sou- 
vent le  Bacchus  indien. 

Bas  relief  qui  paraît  avoir  fait  partît 
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dune  frise.  On  y  voit  Isis  assise  sur  le 
signe  du  scorpion.  On  reconnaît  la 
déesse  au  nœud  que  les  bouts  de  son 
manteau  forment  sur  sa  poitrine.  Ce 
nœud,  suivantFobservation  de  WineheU 
rnann  ,  est  devenu  un  des  caractères 
des  images  grecques  de  cette  déesse. 

^as-relief  qui  ornait  le  tombeau  d'une 
femme  grecque. 

Masque  de  Silèiie.  La  main  de  la  statue 
qui  le  soutenait  y  est  restée  attachée  ; 
c'était  probablement  quelque  demi-dieu 
du  cortège  de  Bacchus, 

Double  kermès  :  il  est  composé  de  deux 
bustes  athlétiques  adossés.  On  y  recon- 
naît le  goi\t  de  Técole  grecque. 

Double  hennés^  composé  de  deux  bustes 
adossés  de  sujets  bachiques. 

Autre,  du  même  genre. 

Hermès  de  Bacchûs  Indien,  Autrefois  on 
regardait ,  par  erreur,  les  têtes  de  ce 
genre  comme  des  portraits  de  Platon. 

Hermès  de  Lycurgue ,  le  législateur  de 
Sparte. 

Hermès  d 'E  u  ri  pi  de . 

Bias  de  F  rien  e,,  l'un  des  sept  sages  de 
la  Gr  èce  y  Hermès. 

Petit  buste  d Epicure. 

Petit  buste  représentant  Auguste  dans 
un  âge  avaricé,  11  est  couronné  de  H -ju- 
rons, comme  Vtsi  queiquefois  Jupiter* 
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Il 


Tête  de  SeJiècjue* 
Titus  ^  buste. 
Hermès  de  S  ocra  te* 

Tête  d'une  femme  romaine  ,  avec  im 
"voile  sur  la  coiffure.  On  y  retrouve 
quelque  rapport  avec  les^  portraits  de 
Pauline^  la  femme  de  Maximin. 

Vingt-im  bustes  de  personnages  inconnus. 

Douze  bustes  de  femmes  inconnues. 

Buste  placé  autrefois  sur  le  monument  sé» 
pulcralàe.  la  filled'un  affranchi  de  Marc» 
yiurèle.  L'Inscription  gravée  dans  le  bas 
du  buste,  et  dans  le  piédouche  qui  es I: 
tout  antique,  indique  les  noms  du  per- 
sonnage et  la  destination  de  ce  monu- 
ment. 

Dix  statues  du  même  style  de  sculpture  ♦ 
et ,  à  peu  de  différence  près,  de  la  même 
dime?isioa.  Les  parties  antiques  sont 
d'un  travail  fin,  les  raouveiTier.s  pleins 
de  grâce  et  de  vie,  les  dr  ?peries  exécu- 
tées avec  beaucoup  d'art.  11  est  évident 
que  ces  sculptures  ont  été  faites  pour 
être  ensemble  ;  mais  les  symboles  q  ii  de- 
vaient les  caractériser  avaient  disp  n  u. 
Les  sculpteurs  français,  qui  les  oat 

restaurées  et  les  ont  fait  graver  ,  ont  pris 
le  parti  f-e  les  réduire  à  la  représenta- 
tion de  la  fable  à  .-^chilie  n  Scyros.  Leur 
principal  motif  a  éié  tiré  sans  doute  de 
la  figure  non  équivoque  d'un  homme 
déguisé  en  ferrime,  dont  ils  ont  fait  leur 
Achille,  Peut-être  qu'un  a.niiqi^aire  au- 
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rait  suggéré  a  Varûste  une  autre  idée, 
celle  de  Tendre  ces  statues  à  leur  an- 
cien sujet;  car  enfin  on  ne  penî;  pas 
douter  qu'elles  n  aient  représenté  les 
muses  avec  j^poi/on  cû/iarède  et  a\ ec 
Bacchus  habiiié  en  femme,  divinité 
qui  accompagne  souvent  ces  déesses,  et 
à  laquelle  on  avait  consacré  1  vin  des 
sommets  du  Parnasse. 

72.  Portrait  d' une  jeune  fille  jouant  aux  os^ 
se/ets ,  que  les  Grecs  appelaient  astra- 
galoi,  les  Latins  tali.  Cet  ouvrage  qu'on 
ne  se  lasse  pas  d'admirer  à  cause  de  sa 
grâce  et  de  sa  noble  simplicité,  a  dû 
être  en  grande  réputation  chez  les  an- 
ciens ,  puisqu'il  en  existe  un  grand  nom- 
bre de  copies  et  d'imitations  antiques. 

yS.  Statue  assise  de  Proserpine ,  considérée 
comme  figure  allégorique  de  la  terre  et 
de  sa  fertilité.  Si  couronne  est  compo- 
sée de  fruits  de  d  ff ère  n  tes  espèces  ,  de 
glands  et  d'épis  de  bled.  Celte  figure 
d'un  travail  excellent  ,  était  autrefois 
à  Rome  ,  dans  la  "idlla  Mattei, 

Statue  de  la  Muse  Clio  assise,  La  déesse 
de  l'histoire  est  représentée  lisant  uri 
volume  qu'elle  tient  dans  les  deux  mains. 
On  Ta  gravée  dans  le  Recueil  de  Cava^ 
ceppi^ 

^5.  Veux  statues  de  la  Victoire,  Elles  sont 
égales  et  sembLîbles;  mais  l'une  est 
d'une  exécution  plus  soignée  que  l'au- 
tre. Chacune  a  sur  la  poitrine  deux 
courroies  en  sautoir  qui  sont  assujet» 


lies  par  une  boucle  ronde  sur  le  point 
où  elles  se  croisent.  Les  anciens  ar- 
tistes ont  donné  ces  courroies  aux  di- 
vinités aiiées,  comme  pour  attacher  les 
aiies  sur  leur  dos;  quelquefois  même  ce 
double  baudrier  signifie  dans  ces  figu- 
res ies  ailes  qu'on  n'y  a  faniais  ajoutées. 
Les  deux  déesses  touchent  à  peine  la 
terre  de  la  pointe  de  leurs  pieds,  leurs 
tuniques  et  leurs  draperies  paraissent 
enflées  par  le  vent.  L'une  des  deux  est 
remarquable  par  cette  inscription  latine  : 
GALLI,  M,  qu  on  lit  sur  la  courroie 
qui  passe  derrière  Tépaule  gatiche  de 
la  figure.  Winckelmann  ^  dans  V His^ 
toire  des  Arts ,  a  fait  mention  de  ces 
deux  statues,  qu'on  voit  gravées  dans  le 
Hecueii  de  Cavaceppi, 

Groupe  de  la  ^V^îctoire  debout  sur  un 
monceau  d' armes  y  placée  auprès  d'un 
trophée,  l^a.  déesse  est  représentée  dans 
Faction  de  se  couronner  elle- raême. 
L'invention  et  la  pose  de  cette  petite 
figure  sont  d'un  effet  le  plus  heureux. 

Figure  égyptienne  sculptée  en  granit 
noir.  Elle  représente  une  pastaphore  à 
genoux,  portant  un  tabernacle. 

Autre  dans  la  même  attitude,  en  granit 
gris. 

Torse  d'une  figure  égyptienne ,  en  pierre 
noire  qu.;  les  nntiquaires  appellent  ba^ 
salte;  siyle  égyptien. 
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Bob  Tête  d'Isis ,  de  beau  marbre  noîf ,  oli^ 
vrage  égyptien  ,  de  r école  grecque. 
Ses  cheveux,  d'une  exécution  tiès-soi* 
gnée,  sont  distribués  en  plusieurs  ordreâ 
de  boucles  parallèles.  Cette  téte  appar- 
tient à  une  statue  d'Isù  tirée  du  Capi- 
tolê,  et  qui  n^st  pas  encore  expesée  ;  la 
statua  avaii  été  trouvée  sans  lêtê  :  eii© 
étâit  déjà  ristauré©  et  placéa  d^ns  It 
iRusé©  du  Cêpitôlf,  lorsqu'on  décou- 
vrit Ifl  iéw  iiiiiqui,  quelquf's  années 
plus  tard,  iîjais  dans  te  même  endroit. 

Bobfs»  Tètes  et  bustes  de  sujets  mythologiques. 
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Êi.    Jupiter  foudroyant. 

82.  Sacrificateur  romain  ,  la  tête  roilée. 

83.  Minerve  ,  le  casque  en  tête  ,  couverte  de 

son  égide  et  tenant  une  patére  de  la  main 
droite. 

84.  Dieu  Lare,  ou  génis  domestique, 

85.  Diane  ,  ou  la  Lune  éclairant  la  nuit.  Elle 

tient  deux  flambeaux  abaissés. 
Bronze  d'un  travail  trés-fin. 

86.  Double    iierraés  composé  de  deux  bustes 
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adossés,  de  Cérès  et  de Triptolême.  Celui* 

ci  est  coaronné  d'épis  de  bled. 
Hercule  couronné  de  peupliers  ,  et  tenant 

sa  massue  élevée* 
EsCuIape  appîiyé  sur  son  bâton  ,  auquel  s^en- 

tortille  le  serpent ,  symbole  de  la  santé* 

Femme  voilée  j  tenant  une  patére. 
Géiiie  baehîqtii  ailé*  Il  est  dm  mm  féminin  | 
â(ni%  pé^tit©§  eornci  iiirm©nt©îit  sa  eoif« 

On  ©fî  velt  df}  ^©mbîaW©s  ànm  pein» 
lureg  d@a  vase$  ^reoâ  )  mais  il  est  três^rav© 
d'en  trouver  dans  les  bronzes  antiqueg» 

Athlète  en  attitude  d'exercice. 

Combattant  armé  ^  travail  étrusque. 

Mercure  assis,  avec  une  bourse  dans  îa  mairi 

droite  et  les  talonnières  à  ses  pieds. 

Les  statues  de  Mercure  honorées  par  les 

navigateurs  ,  sur  les  promontoires  de  la 

Méditerranée  ,  étaient  représentées  dans 

cette  attitude. 

Minerve  ,  le  casque  en  tête  et  une  patére  à 
la  main. 

Dieu  Lare, 

Victoire  ailée  ;  elle  pose  sur  un  globe  et  tient 
une  palme  dans  la  main  gauche^  et  une 
couronne  dans  la  main  droite. 

C'est  la  Victoire  des  Romains,  qui  a  par- 
couru le  monde. 

Hercule  enfant  .  étouffant  les  serpens  que 
Junon  avoit  envoyés  pour  le  faire  périr* 

Bronze  remarquable  par  la  beauté  du 
travail  et  par  la  vérité  de  l'expression.  H 
a  été  gravé  dans  plusieurs  ouvrages. 

La  Fortune,  tenant  un^  corne  d'abondance» 
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99*    Jeune  Femme  tenant  une  pommer  elle  semble 
offrir  aux  Dieux  les  prémices  des  fruits. 

100.  Figure  Pantliée  ,  réunissant  les  attributs  de 
plusieurs  divinités  >  tels  que  le  carquois 
de  Diane  ,  la  coifrure  d'Isis,  les  ailes  de  ia 
Victoire,  le  serpent  d'HygiejCtc.  Le  gou« 
vernail  qu'elle  régit  de  ]a  main  droite^ 
fait  croire  que  l'erisemble  représente  ia 
Fortune. 

ioi#  Vénus  assise*,  la  déesse  paraît  acîiever  sa 
toilette  ,  et  se  regarder  dans  un  iniroir 
qu'elle  devait  tenir  dans  la  main  gaache. 

Cette  figure  est  remarquable  par  la  grâce 
de  sa  pose. 

1C2.    Idole  étru-que. 

103.  Jeune  Sacrificateur  :  il  est  presque  nu  ,  sa 

tête  est  cepeiidant  voilée  ;  il  tient  d'u^e 
main  une  patére  et  de  l'autre  une  grenade. 

Beger  l'appelle,  avec  beauc  oup  de  vrai- 
eemblance  ,  un  Saciificateur  rustique. 

104.  Vulca  n.  Ce  dieu  a  la  tête  couverte  de  son 

bonnet  cai acteD  istique  ,  en  forjne  de  demi- 
œuf  j  ce  bro»  ze  est  ré  re  j  our  le  sujets  et 
d'une  felle  o  é  ation. 
îo5.  Hercule  cou  o  lié  de  lieire*,  il  parait  iA're  , 
et  il  , 'a  pnyr^  ^ur  sa  massue  ,  presque  dans 
Tatt.tude  de  i  Hercule  Farnése. 

Ce  !  roiïZe  est  d'un  travail  excellent, 

î*o6.  Carj'at'de.  Cette  fîgui  e  tient  une  pomme  delà 
maiu  droite,  dans  l'atîitude  des  vierges 
qui  ofFient  aux  Dieux  les  prémices  des 
chrimps.  Les  arrai  heinens  qu'on  voit  sur 
ses  épaules,  prouvent  qu'elle  a  servi  au- 
trefois de  mrMicheàuiie  pytère. 
Le  style  du  tnivail  est  étrusque. 

207.    Dieu  Lare,  il  est  dans  J/atUiuUe  de  ia  danse» 
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Sa  tunique  estrelevée  autour  de  ses  flancs. 
Si  ses  mains  antiques  étaient  conservées  , 
il  serait  dans  l'action  de  verser  à  boire. 

C'est  ainsi  que  les  anciens  Romains  ?"e- 
présentaient  leurs  génies  domestiques/ 

108.  Un  Faune  en  bronze  j  il  est  dans  Taction  de 

jouer  de  la  double  flûte  ,  et  c'est  à  cet 
effet  que  sa  bouche  et  ses  joues  sont  ser- 
rées par  un  ruban  que  les  Grecs  appe- 
laient Phorhêion» 

Ce  bronze  ,  rare  par  cette  particularité, 
est  encore  remarquable  par  sa  dimension^ 
et  par  la  grâce  de  sa  pose. 

109.  Prêtresse.  Elle  tient  d'une  main  une  patére 

et  de  l'autre  une  cassolette  de  parium. 

110.  Terme,  représentant  la  demi     ligaie  d'un 

Faune  ,  dont  la  gaine  se  termine  par  une 
patte  de  lion  Le  demi  dieu  rustique  sou- 
tient sur  ses  épaules  une  petite  figure  de 
Bacchus,  dans  Faction  de  verser  du  vin. 
sur  la  tête  du  porteur. 
Bronze  rare  et  curieux. 

111.  Diane  chasseresse.  La  fille  de  Jupiter,  dans  le 

mouvement  de  la  course^  paraît  tirer  une 
fié  elle  de  son  carquois. 

112.  Diane  chasseresse;  sa  robe  est  relevée  par 

une  ceinture. 

113.  Génie  de  la  récolte  ,  ou  comme  l«s  anciens 

l'appelaient,  bonus  éventas.  Il  tient  dans 
sa  main  droite  une  patére  pleine  de  di- 
verses productions  de  la  terre.  Sa  téte  est 
couronnée  d  épis  de  bled. 

ii4»  Boucle  ou  Fihula ,  ornée  de  la  figure  d'un 
cheval  qui  pait,  symbole  de  la  colonie  de 
Troade» 

ii5.  Une  gousse  d'amande  servant  d*ornenient  ou 
de  gland  aux  coins  des  manteaux. 
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116.  Cerbère  ,  garrlien  des  Enfers.  ïî  a  trois  têtes; 

celle  du  milieu  est  une  téte  de  lion:  des 
serpens  lui  servent  de  collier. 

117.  Une  bure  de  sanglier  et  un  masque  formant 

To  nementdu  manche  de  quelqu'uslensile, 

118.  Figure   ailée,  à  genoux,   réprésentaut  un 

Génie  ou  une  Divinité  subalterne  de  la 
Mythologie  égyptienne. 

119.  Mercure  la  bourse  à  la  main. 

120.  Cupidon  porté  sur  un  cheval  marin* 

121.  Mercure,, 

Î22,    Petite  figure  d'Escuîape. 

123»  Main  mystique.  La  position  des  doigts,  la  téle 
de  bérapis,  et  les  autres  symboles  qui  la 
couvrent,  étaient  réputés^  chez  les  Païens, 
avoir  force  de  talisman, 

L-s  amulettes  de  ce  genre  sont  rares 
dans  les  cabinets. 

î24«  Cygne» 

125,    Petite  Chèvre  portant  desbesaoes. 

1:26.  Aigle  en  bas-relief,  découpé  pour  servir  d'or- 
nement à  une  boucle. 

127.  Petit  buste  de  Silène. 

Î28.  Masque  tragique. 

129.  Tête  de  Jeune  athlète. 

î3o.  Un  Aigle  posé  sur  la  tête  d'un  Bélier. 

i5i.  Mercure  assis. 

l32.  Cupidon  jouant  des  chalumeaux. 

l53.  Groupe  de  deux  Nains  dans  Tattitude  de 
combattans. 

l34«  Petit  homme  contrefait,  du  genre  de  ceux 
que  les  anciens  appelaient  moriones,  11 
€*t  dans  l'attitude  d'un  dansewr* 
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§55.  Mercure» 

v36.    Isis  transformée  en  lilron délie. 

Beger  y  reconnait  une  Harpie. 

157.  Tête  de   Morion  ^  avee  une  phj^sionomi® 

burlesque. 

Ces  têtes  étaient  placées  dans  les  orne- 
mens  des  lampes  et  d'autres  ustensiles  d@ 
ménage. 

158.  Masque  avec  figure  de  femrae, 

159.  Petit  buste  d'une  Bacchante, 
î^o.  Mercure. 

141.  Autre  figure  du  même  dieUjtenant  une  bourse. 

142.  Petite  ilgure  d'une  Bacchante  ^  portant  un 

lionceau  dans  ses  bras. 

^43.    Vénus  sortant  de  la  mer  et  tenant  une  co- 
quille, 

l44»  I-»®  jeune  Atys  en  habit  phr3''gien.  Les  cha- 
lumeaux et  le  pedum  sont  dans  ses  mains» 

î45.    Autre  figure  du  même  sujet. 

i4^»    Buste  ou  Hermès  incrusté  d'argent,  repré» 

seiitant  une  jeune  Bacchante. 

l47«  Fragment  d'un  petit  bas-relief  représentant 
les  Muses. On  y  distingue  Melpoméne  ,  la. 
muse  de  la  tragédie  ,  tenant  la  massue 
d'Hercule. 

i4â»    Danseuse  étrusque. 

149.    Dieu  Lare. 

i5o»  Bacchus  debout  ^  ^PP^J^  s^r  un  terme  em 
gaine, 

Ce  bronze  est  d'un  travail  fin. 
î  5 1 .    Hercule  buveur  ,  bihax ,  une  coupe  à  la  main. 

Cette  petite  figure  est  attachée  à  une 
cliaîiie  qui  tient  aux  rubans  de  sa  couronne. 
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102.    Petite  figure  d  Osiris  ,  en  gaine. 

l53.    Vénus  debout  et  à  demi*nue  ,  arrangeant  ses 
cheveux. 

î54.    Esculape  avec  un  petit  modîus  sur  sa  téte. 

106.    Femme  ailée  à  genoux  ,  figure  d'ornement» 

1.56.  Hercule  ayant  dans  sa  main  les  pommes  du 
jardin  d'Atlas. 

iSj.  Jeune  Satyre  portant  un  chevreau  sur  ses 
épaules  et  un  panier  de  raisins  sur  sa  tê^'e. 

i58.  Trône  égyptien  d'Hermès  ou  de  Tiiot.  Le 
dieu  à  la  tête  d'un  Ibis  ,  oiseau  consacré  à 
sa  divinité  ;  plusieurs  s^^mboles  et  plusieurs 
images  de  divinités  subalternes  ,  de  ser-* 
pens  et  d'oiseaux  sacrés^  l'environnent. 
Morceau  rare  et  fort  curieux, 

iSg,  Groupe  de  deux  Licteurs  en  habits  militaire  , 
portant  les  faisceaux  des  magistrats  ro- 
mains, 

160.  Junon  tenant  une  patére  de  la  main  droite* 

161.  Nymplie  assis© ,  une  jambe  posée  sur  l  'autre. 

162.  La  Fortune.  Elle  est  sans  tunique,  dans  le 

costume  de  Vénus  -,  une  double  corne  d'a- 
bondance est  sur  son  bras  gauche. 

163.  Dieu  Lare. 

i64»  Lampe  consacrée  à  Bacchus  ,  se  terminant 
par  une  large  feuille  de  lierre. 

i65.  Petit  seau  ,  situla  ,  formant  une  tête  de 
femme  africaine  dont  la  chevelure  est  dis- 
tribuée en  boucles  parallèles. 

Ouvrage  d'un  travail  trés-élégant. 

î66.    Lampe  à  deux  mèches  ,  consacrée  à  Minerve. 

On  y  voit  la  figure  de  la  déesse  tenant 
une  branche  d'olivier  ,  et  dans  un  cartel 
où  s'attache  la  chaîne  qui  suspend  la  lampe 
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lit  j  Minerve  ^^i  et  ri  ci  à  Minerve  vic« 
toiieuse. 

1S7.    Lampe  à  deu:?:  mèclies,  qui  a  servi  aux  cbré- 
tiens  dé  la  primitive  église. 

Elle  ost  surmoiuée  dn.  monogramme  da 
Christ  ,  exécuté  à  jour  eî  environ p.é  d'une 
coUà^onne  de  pampres  et  de  feuilles  de  vi-« 
gne  ,  symboles  consacrés  clics  les  ancieii» 
clirétieiîs. 

Ce  monument  est  du  nombre  des  pîin 
rares,  la  bonne  e^écuîion  du.  travail  na 
permettant  pas  qu'on  Tattribue  à  unsiécle' 
postérieur  à  celur  de  Constantin,, 

168.  Lampe  à  deux  mèches  ,  ornée  d'un  griplion^i 

symbole  d'Apollon  et  de  Néfiiésis. 

169.  Vase  cà  bec. 

170.  Lampe  d'une  forme  biz^arre* 

171.  P  itère. 

On  y  volt  gravé  au  burin  Metcure  pré« 
sentant  à  Paris  la  pomme  qui  doit  êire^ 
,  le   prix  de   la    beauté,   L*^s  inscrintions 

MIPiQVRIOS  ALEXENTROM  ,  qu'on  Hè 
auprès  des  figures,  désignent  les  deux 
personnages  ,  Mercure  et  Pâris  qui  por- 
tait enct>re  le  nom  d'Alexandre.  Elles  sont 
@n  latin  de  la  plu'^  haute  antiquité. 

Ce  morceau  ,  précieux  pour  I  érudition^ 
a  été  gravé  dans  plusieurs  ouvrages. 

172.  Vase  à  anse  ,  recouvert  d  un  îrés-beaa 

vernis. 

Ï75.    Autre  do  la  même  forme  ,  nvco  un  masque 
ba(  hique  a  la  racine  de  Prinse. 

174.    Autre  d'une  forme  plus  oblongue. 

170.    Autre  plus  è(  rasé. 

176,    Vase  de  bronze,  orné  de  bas-reîiefs  qui  rs* 
Xnés«iitent  les  neuf  muses. 
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Ce  morceau  exécuté  dans  la  décadence 
des  arts  ,  a  été  gravé  dans  plusieurs  ou- 
vrages à  cause  des  bas-reliefs. 

177.  Patère  avec  deux  figures  bachiques  gravées 

au  burin» 

178.  Coquille, 

179»  Ornement  appelé  en  latin  apîustmm  ,  pareil 
à  ceux  qui  surmontaient  la  poupe  des  au; 
ciens  vaisseaux, 

180.  Corne  d'abondance^  avec  deux  oiseaux  sur 

le  sommet. 

181.  Anneau  surmonté  d'une  panthère. 

182.  Instrument  en  forme  d*ua  doigt  replié. 
180.  Une  proue  de  navire  avec  ses  rostres» 
a34»  Oreille  votive. 

îB5.  Taureau. 

186.  Sphinx  à  deux  corps. 

187.  Masque  à  tête  de  faune  couronnée  de  lierre. 

Style  des  beaux  tems  de  Tarî. 

388.  Têteailée  de  Méduse.  Les  écailles  qui  forment 
le  fond  du  bas-relief,  indiquent  Tégide  d« 
Minerve. 

Î89.    Sanglier.  Bronze  d'un  style  excellent. 
190.    Tête  ailée  de  Méduse. 

191  •    Masque  d'Ammon  avec  des  cornes  de  bélier. 

Îg2.    Bucrane  ou  squelette  d'une  tête  de  taureau. 

Ornement  très-usité  dans  i'aich"tecture 
grecque. 

Î93.  Chèvre. 

394*  Coupe  dont  les  anses  en  demi-cercle  se  re- 
pliant sur  le  bord,  en  forment  la  monture» 

î  95.   Grij[>hon  d'Isis  Némésis  foulant  sous  ses  pattes 
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un  serpent  à  large  col  ,  semblable  à  Taspia 
des  Egyptiens. 

196.  Pantlière  avec  des  bandes  croisées  sur  le  col, 

qui  indiquent  qu'elle  doit  être  atelée  au 
char  de  Bacclius. 

197.  Chouette  consacrée  à  Minerve  :  d'un  travsiil 

excellent. 

198.  Le  bœuP  Apis* 

199.  Griplion  qui  lait  le  pendaat  de  celui  repré- 

senté sous  le  numéro  i63. 

200.  Petit  trépied  déstiné  à  recevoir  une  lampe, 

201.  Instrument  de  bronze.  On  le  croit  une  arme 

destinée  à  garnir  rextrémité  d'un  piluni  , 
espèce  de  javelot  qu'on  lançait  quelquefois 
à  l'aide  d'un  lien. 

202.  Grelot  usité  dans  les  bacchanales. 

203.  Autre  instrument  du  même  genre  que  celui 

du  numéro  201  ;  mais  sans  l'anneau  pour  y 
passer  le  lien. 

2o4«  Inscription  votive  en  caractères  d'argent  in» 
crus  lés  sur  le  bronze.  Elle  porte  le  nom 
de  Caïus  Alpidius  secundus,  soldat  romain 
de  la  dix -septième  cohorte  (  probablement 
des  gardes  prétoriennes),  qui  avait  fait  une 
ofFrand©  au  dieu  Mars  et  à  la  Fortune. 

ao5.  Patére  ronde  en  forme  d'une  assiette  ^  avôo 
un  anneau  au  centre  pour  la  suspendre. 

ao6.  Collier  de  bronze  ,  destiné  à  serrer  le  col 
d'une  esclave  fugitive.  Il  porte  une  ins- 
cription  latine  ,  dont  voici  la  traduction  : 
ce  Je  suis  Pétronia  ;  retiens-moi  ,  car  je 
»  m'échappe  ;  et  ramène  -  moi  à  la  maisoa 
»  de  Théodoténe  ,  chez  Vitalion  ,  mou 
i)  maître.  » 

aoy.   Inscription  en  bronze  >  surmontée  du  bu3t« 
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de  JuTiovi  voilée.  C'était  une  te  s  sera  y  ou 
gnge  cle  i'hospi i alité  qno  le  village  des 
Tolentlr.ates  ,  prés  de  Foligiif)  ,  accoidait 
à  protecteur  L.  Veratius  Fclicissiinus, 
Moiiiiinent  unique  eu  son çenre; et  i-ubl  iS 
dans  piusieui  s  ouvrages  de  paié'^grapliie. 

âoS.  Soucoupe  de  bronze  ,  avec  une  inscription 
portant  que  cette  coupe  est  un  cadeau  lait 
à  u!i  ces  îsiu  7v/r^î«^  ^  par  une  femme  ap- 
pelée Septunolena, 

209.  Cartel  ,  portant  le  nom  de  Nonlus^-^tticus  , 

iiomme  clarissime  et  illustre. 

Ces  titres  étaient  donnés,  dans  le  troi- 
sième siècle  et  suivans  ,  aux  personnages 
revêtus  des  premières  rlignilés  de  l'empire 
romain.  Des  cartels  de  cette  espèce  étaient 
suspendus  aux  dons  et  aux  vœux  qu'on 
consacrait  dans  les  te  mi»  1  es  # 

2 10.  Autre  instrument  du  même  genre  que  eelui 

du  numéro  201 . 

211.  Boîte  ronde,  ornée  au  milieu  de  deux  types 

de  la  même  médaille. 

C'est  une  médaille  de  Néron  de  second 
module,  ayant  d*uu  cô?é  la  tète  de  cet 
empereur,  de  l'autre  la  Sécurité.  Le  type 
de  la  tête  est  frappé  sur  le  couvercle  , 
celui  du  revers  sur  le  fond  de  la  boîte. 

s  12.  Autre  instrument  pour  armer  l'extréiriié 
d'un  bâton  ;  il  diiTére  peu  de  ceux  des 
numéros  201  ,  2o3  et  210. 

fii3»  Inscription  votive  qui  a  dû  autrefois  être 
a-tackée  ,  comme  celles  des  numéros  2c4  et 
209  ,  à  quelque  don  consacré  aux  Dieux, 
Elle  porte  le  nom  de  Claudius-Optatus  ,  af- 
iVanclii  de  l'empereur  (vraisemblablement 
de  Néron  ou  de  Claude  )  ,  et  procurateur 
d^i  port  d'Ostie. 
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21 4,  Grande  StrIgUe,  instrumeiît  rlont  les  ancienî 

laisaieiit  u.-age  dans  les  bains. 

215.  Tiîiîbre  portant  le  nom  de  Lucius  Marias^ 

Cr  es  cens  le  jeune. 
516.    Poignard  de  bronze. 

^17.  lasoription  remarquable,  qui  date  de  l'an  i52 
de  l  ére  chrc! tienne. 

Elle  contieiil  la  copie  à\in  acte  d'al- 
liance enti  e  divers  peuples  de  l'Espagne  ^ 
qui  îiabitaient  la  Gaiicie  et  les  Astnrieâ, 
acte  qui  avait  eu  lieuran  27  de  la  même  ère. 

Ce  monument  a  été  publié  dans  plusieurs 
recueils  paléogi aphiques  j  eutr'autres  dans 
celui  de  Muratori  ,  ];ag.  100  ,  N.^  6. 

218.  Hache  de  bjonzc  pour  les  fcacrifi;;es  de  Bcîc- 
clius.  A  cette  destination  se  i  ap[)oi'tent  les 
orneiuens  qu'on  y  voit,  et  qui  sont  Uiie  têtG 
de  paiitlière  et  une  tasse. 

SI 9.  Anneau  avec  le  tiinlire  de  PuLIius -NoniuS" 
Primas  f  ^Th\é  eii  li  és  beaux  cai  actéi'cs» 

220.  Instrument  appelé  par  les  romains  capedun^ 

CLihi  et  srmpui'LUNi.  il  serval;  à  puiser  le 
vin  dans  les  cratères,  à  roccasion  des  sa- 
crifices et  des  festins. 

221.  Timbre  d'un  romain  Lppelé  Caïus  Cassius, 

S22.  Sicitue  volive  d'un  jeune  garçon  ,  remar- 
quable par  la  beauté  du  liTiVrul  et  parle 
(  ordon  en  é  -haipe  auquel  ou  voit  plusieurs 
amulettes  su  peiîdaei. 

2a5.  Candélabre.  Un  sei  pent  s'entortille  au  fût  ^ 
et  des  oiseaux  posent  sur  la  cou[)e. 

S24.  G  rande  Lame  de  bronze  ,  orjiée  de  Las-reliefa 
cxéuitésen  repoussé» 

Ou  y  voit  représentée  la  (été  rayon- 
nanie  d'uji  lion  luit  '.riaaue  ,  tvaibole  du. 
soleil. 
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a25.    Téte  en  Bronze  de  jeune  femme. 

La  coilFare  et  le  style  appartiennent 
à  la  manière  que  dans  Tart  des  anciens  on 
appelle  étrusque»  Le  col  et  le  buste  sont 
modernes. 

*26.    Grand  Vase  de  bronze  ,  exécuté  en  repoussé. 

Il  est  d'une  coupe  ovale  ,  le  buste  moulé 
d'un  faune  en  surmonte  le  couvercle.  Le 
corps  est  orné  par  des  médénllons  de 
rapport  ,  qui  représentent  des  masques 
bachiques. 

MÉLAN'GrS  ,    TF.rvKis  CUlTîlS  5  PETITES 
BCuLPTUIlES  ET  MARBRE  ,  etc. 

1^27.  Lampe  de  (erre  cuite  ,  sur  laquelle  on  voit 
représentés  les  bustes  du  Soleil  et  de  la 
Lune. 

S28.  Auti  C  ,  sur  laquelle  est  représenté  Mercure 
assis,  avec  ses  attributs. 

22g.    Autre  >  sur  laquelle  est  Fculpté  un  cygne* 
£5o.    Autre  ,  plus  petite  ,  à  trois  mèches. 
s5i.    Autre  ,  ornée  d'un  masque  du  dieu  Pan. 
s32.    Autre  ^  avec  un  gladiateur  armé  de  toutes 
pièces. 

s35.  Autre  ,  sur  laquelle  sont  représentés  Mars  et 
la  Fortune. 

234.    Autre,  avec  Apollon  citliarède. 

s55.  Autre ,  sur  laquelle  on  a  représenté  deux 
gladiateurs  qui  combattent  contre  un  ours. 

s56.    Deux  Oreilles  votives ,  bas  relief  en  marbre. 

sSy.  Lampe  de  terre  cuite  ,  ornée  d'un  bus'e  de 
Sérapis  ,  et  d'un  bas -relief  représentant 
Bacclius. 

t58.  Autre,  dont  le  bas-relieP  représente  les  trois 
divinité*  du  Capitale  :  le  Soleil  ,  la  Lune 
et  les  Vents. 
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•239.    Autre,  sur  laquelle  est  représenté  un  cocîier 

du  cirque. 
2i:io.    Autre  ,  à  sept  méclies. 

£4i.  Autre,  ornée  cVun  bas-relief  représentaut 
trois  porteurs. 

2^42.  Autre  ,  sur  laquelle  on  a  représenté  Minerve 
mettant  son  suffrage  favorable  dans  l'urne, 
pour  le  jjugement  d'Oreste. 

s45»  Lampe  chrétienne  ,  sur  laquelle  on  voit  re- 
présenté le  bon  berger. 

ê44«  Fragment  précieux  d'une  table  Iliaque  du 
même  genre  que  celle  expliquée  par  Fa» 
hretti. 

On  y  voit  sculpté  Homère  assis,  écrivant 
sur  ses  genoux,  et  on  y  lit  quelques  rester 
d'une  inscription'  grecque  ,  eu  petits  ca- 
ractères, qui  eontenaient  rexplication  de^ 
touà  les  sujets  tiiés  de  Tllinde,  et  qu'on 
avait  représentés  sur  ce  xiiarbie» 

Ce  Pragmeut  a  été  publié  par  FuhreUi  ■ 
]mr  Mo ntfaucori  ^  eic. 
Idole  égy^itienne  ,  en  gaine,  du  genre  d@ 
celius  qu'on   meilait  pour  gardien  aux 
rîîoniies  ,  sculptée   dans  une   espèce  d@ 
porcelaine  bleue. 
Demi-figure  de  femme  égyptienne,  sculptés 
en  basalte  vert* 

347.  Petite  téte  de  Bacclius ,  exécutée  dans  cette 
pierre  que  lesantiqu'îires  appellent  basalte 
■^'ert.  Le  dieu  est  conronné  de  lierre  j  son 
f  ont,  d'où  soitent  deux  petites  cornes  de 
taureau^  est  serré  d'un  diadème. 
Ouvrage  d*un  travail  exquis. 

^4^,    Cy M océp baie.  Demi  -  figure  exécutée  dans  la. 

liiéme  pierre  que  le  morceau  précédent i 
sculpture  égyptienne. 

249.  Peut  Hej'més  de  Bacclius  indien  ,  exécuté 
en  inarbre  oriental,  appelé  par  les  gens  da 
métier  ,  jaune  antique  en  carnationt 
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5  5o.  F:gure  eîitiére  de  femme  ég3''pticnne  ,  exé- 
vAiXée  en  gianit  noir.  F.lle  est  sans  pieds. 
Le  style  du  travail  pi  ouve  que  cenioi  ceaii 
fut  scnipté  en  £&jplu  ,  mais  dajis  la  déca- 
de ni  -d  de  Tarî. 

s5i.  Petit  iieîiiès  du  dieu  Pan  couronné  de 
l.tii  e  ,  tcuclié  avec  beauconp  de  goût. 

252.  Peiit  Lu.îe  de  Séiapis  ^  eii  aibélti  e. 

253.  l^uste  d'Iois^  en  giamt  noir.  Siyle  égyptien 

d'un  travail  très  "fin. 

î2r04.  C  ViiCvi-épale  ^  esi  èce  de  sîrjge  vénéié  par  les 
éj^VT-ilcns,  Il  est  accicapi,  el  tout  entier, 
d  un  tiavaii  exti  éiiieiueiil  fin. 

s55.    Idole  en  gair:e^  ae  [jOixelaiTie  verdâtre. 

^56.    Grand  masque  en  Liige  coHé, 

C'est  nue  partie  de  l'éiui  d'uno  nîcmie  ; 
les  i)'.iii;Ui  es  et  les  doi  ures  qni  le  décorent^ 
repi  ésentL-nt  des  ligures  et  des  symboles 
égyptiens^,  des  idoles  ailées^,  des  loups 
d'Osliis  eic. 

PLASTIQUES. 

%5y»  ïîas  -  relier  représentant  la  demi  -  figuie 
d'une  i  a<  cliante  qui  joue  du  Lytiipanuui  ou 
tambour  do  basque  entouié  ae  gvt  lots  ,  cl 
sur  le  plan  duquel  est  tiaeée  une  Patitlièi  cj 
qu'on  y  suppose  pein.te. 
238.  Bas-rtlieF  i  epréseniant  une  Vendange.  Un 
Favme  fouie  les  rai  ins  pendant  qu'un  au» 
tre  joue  de  la  double  Flûte. 
sSg.  Denx  Bas  -  reliefs  qui  ont  iait  autrefois  partie 
de  la  n.ême  irise. 

On  y  voit  une  Victoiî  e  à  genoux  ^  égor- 
geant un  T^îureau,  victane  qu'on  lunno- 
lai;  dans  les  saerificss  qui  tuivaieiit  le 
trio  m  plie. 

lÊû.    Bas-rviiei  lormant  partie  d'ujie  frise. 

On  y  voit  deux  femmes  raptives,  fissi.-es 
sur  un  cliur  trairvé  par  des  mulets.  Ui*. 


ANTIQUES.  29 

soldat  qui  les  précède  porte  un  cai  tel  qui 
devait  désigner  les  uorns  et  les  qualités 
des  prisonnière».  On  lit  dans  le  haut  le 
nom  de  Marais  Antoaius  Fc/ix, 

261.  Un   Silène   et   une   Eaccliant^    en  repos»; 

Fj'aginent  de  frise. 

262.  Bas  -  relief  peint  de  différentes  couleurs  ^ 

repiésenlant  la  lête  d'isis^  vue  de  face  , 
coiffée  d'une  peaù  de  boue}ueiin« 

Morcenu  rare  ,  et  par  le  style  qni  se 
rapporte  au  îems  où  l'art  des  égyptiens 
commençait  à  se  n^.éier  avec  l'art  des^ 
grecs  ,  et  par  la  conservation. 

263.  Faune  qui  dépose  sur  Tautel  de  BaccKus  VoE* 

fraude  des  prémices  de  îa  campagne.  Uis 
masqtie  de  Pan  est  posé  sur  l'auîeL 
Plastiques  de  style  grec. 

a64     Piétresse  sacrifiante.  Fragm^ent  d'un  bas- 
j  elief  de  très-bon  st34e^  rapporté  sur  uîï 
fond  moderne. 
260,    Victoire  debout  au  milieu  d'un  arabesque, 
^gg^  Deux  bas-reliefs  de  beatt  style  ^  qni  repré« 
^  )       sentent  des  masques  et  des  symboles  ba- 
^  l  chiques. 

268,  ïéles  et  Figures  votives  en  terre  cuite. 

AUTRES    ANTIQ^UES    EN    M  Aa\  B  R  Er 

269.  Petit  Ht?rmèd;  d'u  ne  divinité  égyptienne.  Style 

d  imitation.  Il  est  en  jaune  antique  et 
rappoi  lé  sur  un  fond  de  marbre  noir. 
2J0.  Aurire  de  Junon  »  avec  une  couronne  sur  la 
tête.  Il  est  de  jaune  antique  en  carnation^»^ 
et  rapporté  sur  un  fond  comriiô  le  pré«^ 
cèdent. 

ii-ji^    Fragment  d'une  Figure  égyptienne  ,  repré- 
sentant Isis  Néinéîis  ,  avec  un  masque 
g^riphon  sur  le  visage»- 


BRONZES 


C*esî  un  ouvrage  égj'-ptien, 'postérîe»irl  , 
la  conquête  romaine.  Ce  n^orceau,  exé<aU^ 
en  pierre  olîaire  verdàtie  ,  est  rapporté 
sur  un  [oud  moderne* 

572.  Masque  d'Arnmon  ,  bas-relieHi 

573.  Caisse  de  bronze  quadrangidaire ,  termi- 

née dans  le  haut  et  dar?s  le  b^ns  par  quel- 
ques moulures,  etpercée  à  jour  symë- 
triqueinenî  par  des  trous  de  différentes 
formes , ronds ,  ovales,  triangulaires,  oc- 
togones ,  etc. ,  qui  étaient  fermés  par  des 
grilles  en  filigrane ,  et  qui  paraissent 
avoir  été  ménagés  pour  écl  irer  la  caisse 
en  dedans.  La  surfice  supérif^ure  est 
couverte  d'une  table  de  marbre  sur  la- 
quelle on  voit  gravées  plusiffurs  croix» 
Quatre  porteurs,  de  bronze  ,  à  genoux  , 
remarquables  par  leur  costume  et  par 
la  manière  sim  deet  grossière  dont  ils 
ont  été  exécutés,  paraissent  soutenir  la 
caisse  sur  leur  tére  et  en  ornent  les  quatre 
pieds.  Ce  monument  était  regardé  à 
Goslar,  dans  la  cathédrale  de  laquelle 
ville  il  4iait  placé,  comme  l'autel  de 
Crodo ,  divinité  des  anciens  Saxons,  qu'on 
dit  avoir  été  autrefois  hoiio^ée  par  des 
sacrifices  de  victin-.es  humaities,  dans  le 
château  de  Hanzbourg.  Un  savant  de 
Brunswick  a  noûy'CXixxé  avec  p^us  de 
criiKiue,  que  ce  preteadu  autel  nVtait 
fait  que  pour  servir  de  châsse  à  quel- 
ques reliques  ,  ei  que  c'est  probible- 
ment  un  ouvrage  fait  d  ms  le  dixième 
sièçle»  sous  ;a  direction  et  peut-être  sur 
dessiu  de  S.   Bernward ,  évêqu« 
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d'Hildesheim ,  prélat  qui  cultivait  la 
sculpture,  la  métallurgie  et  l'orfèvrerie, 
dans  un  âge  crignorance  et  dans  ua 
pays  barbare.  Cet  homme  extraordi- 
naire, ayant  séjourné  à  Rome,  avait 
pu  voir  dans  les  monumens  de  Tanti- 
quité  remploi  que  les  artistes  avaient 
fait  des  figures  humaines  ou  des  Adas 
dans  les  meubles,  et  même  dans  1  ar- 
chitecture, 
Manuscrit  rare  et  curieux  en  langue  scan- 
dique,  écrit  sur  parchemin,  petit  -in4^. 
Il  contient  l'JSdda  ,  livre  sacré  de  la  my- 
thologie Scandinave  ,  que  Réséniiis  a 
traduit,  ei  dont  les  sa  vans  désirent  en- 
core une  traduction  plus  fidèle. 

S.  M  i^'EMPEREUR  ET  ROI  a  fait 
cadeau  à  la  Bibliothèque  impériaie,  de 
deux  cents  quarante  deux  manuscrits 
précieux  ,  écrits  en  différentes  langues 
anciennes  et  modernes,  et  de  quatre- 
vingts  monumens  typographiques  du 
quinzième  siècle,  extrêmement  rares» 
parmi  lesquels  uri  exemplaire  des  fables 
de  Bonner,  qui  est  unique  ;  le  tout  re- 
cueilli ,  comme  le  manuscrit  de  YEdda^ 
dans  les  piys  conquis  pendant  la  glo- 
rieuse campagne  qu'il  vient  de  termi- 
saer  avec  la  paix  du  Continent. 

SCULPTURE  MODEUKE* 

'Buste  de  la  reine  Christine  de  Suède  ^  en 
marbre  blanc;  la  robe  et  le  voile  ea 
marbre  noir.  Ce  portrait ,  ouvrage  d'ua 
artiste  coutemporain  ^  doit  être  placé 


SCULPTURE  MODERNE. 

au  château  impérial  de  Fontainebleau, 
clans  la  galerie  des  Cerfs  ,  lieu  où  cette 
reine  se  permit  de  f  lire  massacrer  le 
comte  Monadelsc/ii  son  cliambeilan. 

276.  'Euste  de  Frédéric  le  Grand,  roi  de 
Prusse.  Le  portrait  est  copié  sur  un 
ir^asque  de  cire  ,  coulé  ,  après  la  mort 
du  roi  »  sur  sa  figure. 

277»  làuste  da  Pape  Sixte  QjLint  ^  en  chappe 
ou  manteau  pontifical.  Ce»,  bronze  qu  osi 
voyait  à  Piome,  dans  les  jardins  de  ce 
pf)nlife,  sur  le  mont  Esquilin  ,  a  été 
eoulé  par  Sébastien  Torrigiani ^  dit  le- 
làologna,  contemporain. 

278»  Truste  de  Frédéric  Guillaume ,  électeur  de 
Brandebourg,  dit  le  grand  électeur.  Ce 
prince  cessa  de  prêter  hommage  à  la 
Pologne  Q\\  1667,  et  se  fit  reconnaître 
comme  duc  indépendant  en  i663. 

379=  Eiîste  de  porphyre  ,  qu'on  croit  être  le 
portrait  du  duc  d'Elbe  ,  gouverneur  des 
Pays-B-as  pour  le  roi  d'Espagne. 

sSo^  "Enste  de  Vïtellius ,  en  bronze;  la  tète  en 
parangon.  Ouvrrge  du  i5oo. 

2^fi.,  Bas  relief  en  pierre  de  tsille ,  d'un  tra- 
vail extrêiî^iîrnent  fin  :  il  représente 
trois  souverains  dWliemagne  ,  réunis^ 
pour  la  cause  de  la  rtligiou. 

A.i,  Bas-reliei:  en  bois  ,  représentant  l'Eiî^f- 
pereur  Maximilien  d'AutîicIw:. 
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@    AELST  (  Evrard  van  )  ,  né  à  Delft 
en  îCo3  5  mort  en  i658. 
^83.    Une  perdrix  suspendue  au  milieu  de 
difïerens  illstrumens  de  chasse» 


ASSELYN  (  Jean  ),  né  à  Anvers 
vers  i6îo  ^  mort  à  Amsîerdaiïi 
vers  1660.  'Elève  tV Isaie  van  de 
Velde. 

284.    Vue  de  la  partie  la  plus  ruinée  du 

colisée  à  Romq,  vers  l'église  de 
Sî- Grégoire.  Le  peintre  l'à  enrichie 
de  figures  et  d'animaux. 
"285.    Une  marine*^ 


@  EACCIARELLI  (Marcello),  né  a 
Rume  en  lySi,  elcve  de  Benefiali  y 
a  été  employé  par  les  cours  de 
Saxe  et  d^Autriciie,  et  vivait  à 
Varsovie,  en  1782. 

2S6»  Le  roi  de  Pologne  ,  Sigismand  I  ^  donne 
en  i525,  l'invesUlure  de  la  Prusse 
orientale,  à  Albert  de  Brandebourg, 
grand-maître  de  i^jrdreTeutonique. 

G-^  ableau  est  attendu  incrssfjmment 
Yarso,' te.  il  {;oit  faire  partie  de  la  coîlectioiit 
du  musée  JNë[;o]ioo,  et  de  cette  Eïp0£jn4»ja- 
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EACKUISEN(  Ludolf),  né  à  Emb- 
den  ,  en  i6Ji ,  morf  à  Amsterdam  , 
en  1709.  Elevé  Everdin^en* 
^87^  Marine. 

♦*  E!le  offre  la   vue  de  différeas  bâiimens 

soriani  d'un  port. 

^88.    Autre  fuarine. 

Sur  ie  à&\i\nx  on  roit  une  barqns  mise  à  sec 
sur  je  rivage  ;  dans  ie  foiid  ,  des  bâtimens  pé- 
cfa#urs>  et  sur  la  gauche  du  tabieau,  une 
vieille  tour  et  renirée  d'un  port. 

^89.  Yacht  hollandais. 

^90.    Deux  autre^s  marines 5  sous  le  même 
numéro* 


EALEN  Henri  van  ),  ne  à  Anvers, 
en  i56o ,  mort  en  i632.  Elevé  de 
van  Oort* 

29Î.    La  sainte  famJle  dans  le  désert ,  servie 
par  les  Angest 

BASSAKO  (  Jdcopo  daPonte,  dit  le), 
né  en  i5jo  ,  mort  en  1592.  Ecole 
^vénitienne* 

2g2.    Le  Christ  porté  au  tombeau. 

^93t    Le  même  sujet  traité  jfféremment. 

Tableaii  d'une  plus  grande  diniensioD. 

BASSAN  (  Erancesco  da  Ponte,  dit 
Erançois),  mort  en  1691  5  âgé  de 
43  ans.  Ecole  vénitienne* 
294.   Jésuschez  Marthe  et  Marie* 
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BASSANO  (  Leandro  da  Ponte  ,  dit 
aussi  le  chevalier  Léandre^  mort  en 
1623,  à  65  ans. 

295.  Le  Christ  arrêté  dans  le  jardin  des 

olivi.^rs. 

Pour  défendre  son  di^'in  maître ,  Saint 
Pierre  coupe  i'oreilie  à  Malchus, 

^    BASSEN  (  van  )  ,  Ecole 

flamande* 

296.  Vue  inîérî^^ure  d'iine  église. 

Les  figures  sooi  de  François  Franek  ,  et 
représentent  une  processioiu 

BEGA    Corneille)  ,  mort  vers  1664^ 
Ecole  hollandaise^ 

297.  Le  chimiste. 

298.  Le  pass?--  tems  hollandais* 

Ce  tableau  représente  une  réunîon  àe  bar 
veurs  et  de  fumeurs. 

299.  La  leçon  de  iuth« 


BERCKHEYDEN  (  Guerard  )  ,  né  à 
Harlem  ,  mort  en  1698. 

3oo»    Vue  de  quelques  édifices  de  Harlemt 

^oi.    Vue  de  la  porte  d'une  viîle. 

3o2.    Vue  de  Thotei  de  ville  d'Amsterdam* 


BERGEISI  (  Thierrv  van^,  né  à  Har- 
lem vers  1640.  Élève  d'Adrien  vm% 
de  Felde. 


3o3»   Le  repos  des  animaux^ 


S6  TABLEAUX. 

Ils  sont  sur  les  bords  d'un  ruisseau,  etdant 
le  Fond,  sur  une  hauteur,  une  femme  traie 
une  vache,  ie  berger  est  assis  à  ses  côtés, 
appuyé  contre  UQ  sauie, 

304.  Deux  bœufs  ateléa  à  un cbarriot  sortent 

d'une  ferme» 

305.  Paysage  eericki  d'animaux. 

@  BISCAINO,  (Bartolommeo  ).  mort 
jeuîie  en  idiv].  ii/ére  de  ^on  père 
6/0  Andréa  Biscaino  ^  école  g^d- 
noLse» 

3c6.    î/adoralion  des  bergers. 

Ce  tableau  est  donné  par  qaelques  per- 
sonnes à  Vahvio  Castelli,  qui  est  de  ia^ 
même  écoie. 


BOL  (Ferdinand  )  ,  né  a  Dorrirerh!: 
ver. s  1600,  mort  en  1681.  Elès^e 
îxemhrant* 

307.    La  Visitation. 

3o3.    Portrait  d'homme. 

La  (cte  est  nue.  Sur  la  balustrade  qui  porte 
son  chapeau  et  soa  bras  gauche  ,  on  iii  ; 
F,  Bol  1659. 

309.    La  circoncision. 


@    BOONEN  (  Arnold),  né  à  ])o!t 
en  16695  mort  en  Elève  de 

Scalken, 

3io.  Philosophe  lisant  à  la  clarté  d'un  flaiM- 
beau» 
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EOTH   (Jean  et  André  ).  Ecole 

hollandaise 

3iî«    P(îji5age  orné  de  figures  et  d'animaux.' 

On  y  remarque  des  voyageurs  dont  las  uns 
coîîiinHent  lour  route,  et  les  autres  se  re- 
posent ou  S8  rafraîchissent  à  une  fontaine 
fldcsséa  à  des  coiuiruciions  pratiquées  si^f 
cleâ  rocbera . 

BOURDON  .(Sébcisli^n),  né  à  Mont- 
peilier  en  iod^  mort  en  1671. 

3i2*  Tentes  de  vivondiers. 

On  voit  dans  Tune  arriver  un  cavalier,  et 
dans  i'autre  des  soldats  jouant  aux  canes  ^  ua 
enfdai  endormi  sur  les  geooox  d'une  Fôrisme 
à  qui  uoe  jaune  filit  verse  â  boise.  Ce  tableau 
porte  la  daîe  de  i643^ 


iB    BRAKENBCJRCt  (R,  L.  )  ,  né  à 
lîariem  en  1649. 

313.  Un  estaminet.  Peint  en  lâ&ç» 

@    BRAUWER  (Adrien  ),  né  à  Harlem 
en  1608,  morî  à  Anvers  en  1640. 

314.  La  musique  bacchique. 
ôiij>*    Le  jeu  de  cartes. 

11  est  rare  de  rencontrer  des  compositions 
aussi  considérables  de  ce  maître,  qui  se  con- 
tefitaiî  de  peindre  une  ou  d^x  figures  àms. 
ses  tfibîeaux. 


BRÉENBERG  ,  i  Barthoiomé  )  ,  né 
à  Uîreclit  en  1620  ,  mort  en  1660* 

3i6*    Âtaîanteet  Hippomène» 
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Dans  un  paysage  enriclii  de  ruines  ,  le 
peintre  a  infrodutt  lafable  d'Aîaianie,  fiile  àe 
Schénêe  roi  df?  Sciros.  On  apernoit  sur  le 
devant  de  la  scène  Ips  amans  qii'eHe  a  vaincus 
à  la  course  et  percés  d'un  dard.  Hippomèae 
est  entré  en  lice  et  a  jeté  derrière  lu iles  poraraes 
d'or  dont  Vénus  lui  avait  fait  présent.  Pen- 
dant qu'Atalante  s'amuse  à  las  ramasser  ,  il 
atteint  le  btit,  et  acquiert  par  cette  ruse  la 
main  de  la  belle  chasseresse,  prix  de  la  vic- 
toire, 

Paysageorné  de  ruines  el  de  figures» 

Paysage  orné  de  ruinesdans  lequel  Ber- 
gliem  a  ])eint  des  animaux. 


BRUEGHELb'ENFER  (Pierre),  né 
à  Bruxeileh  en  i55y ,  mort  en  1625. 
Eco  'e  ji amande, 

319.  La  tenlation  de  Saint   Antoine.  Effet 

de  nuit. 

320.  E^hisîoîre  du  moride  5  tableau  en  trois 
parties. 

Sur  le  volet  droit.^  on  voit  la  cl.ùte  des 
anges  »  la  créa. ion  de  ia  femme  ,  la  déso- 
béissance d'Adfm  et  d'Eve^  et  leur  sortie  du 
Fnradi?  terrestre,  Letabipau  offre  le  jusement 
c:ernier  ,  et  le  voiet  gauche  les  difféiens  sup- 
plices que  les  damnés  oui  à  subir. 

ERUEGHEL    dit   DE  VELOURS 
(Jean)^  né  à  Bruxelles  vers  1589, 
mort   vers  1642.  Elève  de  Pierre 
Gockindt<^ 
îo    Le  repas  cham|:être. 

Le  pajSige  peint  par  Brueglcl  ^  reprè- 
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sente  rintérieur  d'un  p^rc.  Les  figures  sont 
([''Adrien  ^van  de  h  fennem 

323.,   Le  charriot  yerN 

La  route  est  couverte  de  voy^îgeurs  eî  de 
Toitures  dont  la  plus  apparetîte;  peinte  en 
vert ,  sert  à  désigner  pariiculièreoieot  ce 
tableau. 

BURG  (Adrien) ,  né  à  Dordrocht  en 
1Ô93,  mort  en  ijo3é  Elè^e  d' Hou- 
hraken. 
323.    Exécution  militxiire. 


@  CANELETTO  (  Fabio  Canal,  dit 
aussi  II  ) ,  peintre  vénitien  5  né  en 
1703,  mort  en  1767. 

324.    Élection  du  roi  de  Pologne  Stanislas- 
Auguste  ,  en  1764. 

Ce  tab'èau  représente  le  champ  d'ï^îectîon  ^  * 
près  de  Wola ,  à  une  demi^lieue  de  Varsovie  j 
on  y  voit  l'ordre  équestre  de  tous  les  paîati- 
nats  de  Pologne  et  de  Litbuanie»  à  cheval, 
entourant  l'espace  tracé©  par  un  fossé,  et  une 
halle  au  noilieu  dudit  espace.  Le  primat  Lu- 
biensk»  Fait  te  tour  de  tous  les  palatinars  ,  dont 
il  recueille  les  cahiers  de  suffrages,  pour  aller 
ensuite  se  replacer  sur  son  fauteuil,  afin  dV 
proclamer,  comme  roi,  celui  des  candiilats 
qui  aurait  obtenu  le  plus  de  voix.  La  plupart 
des  personnages  qu'on  voit  sur  le  devant  du 
tableau  ont  été  peints  d'après  nature,  ec  leurs 
noms  sont  écrits  au  bas. 

3t5.  Vue  de  la  ville  de  Varsovie,  p.ise  du 
côté  de  Prague. 

Le  peioire      e^t  représenté  avec  son  fils» 
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dans  le  m  ^meat  où  un  heiduque^  a  la  livrée 
du  ioi,  vient  lui  annoncer  l'arrivée  du  feou- 
Vf^rain  qu'on  voit  venir  dans  un  baieau  , 
tandis  que  ses  équipages  i'dîieijdeiit  au  bord 
de  la  Vistule. 

Vue  de  la  grande  place  ^  dite  des  B'^r- 
nardins  ,  au  faubourg  de  Cracovii' , 
vis  à  vis  la  colonne  de  Sîgismond  Ilf . 
Vue  de  la  înêrne  |:)lace  dtrs  Beinardius, 
prise  du  côté  du  châteftu. 

On  y  voit  la  colonne  eiî  marbre  du  pnys  » 
et  la  statue  de  Sigismond  111»  en  bronze  doré, 
ain>i  qtjf?  ie  cbapuenu  et  ia  bast^  de  ia  cofoone 
qui  est  d'ordre  cor in5 bien. 

Ces  tableaux  doivent  arriver  inressamment 
de  Varsovie,  entrer  dans  la  collection  du  Mu- 
sée Napoléon^  et  faire  partie  de  l'Exposition, 

CARRACHE  (Annibal),  né  A  Eo- 
Jogne  en  i56o  ^  mort  â  Rome 
en  1609. 

328.  Hercu'ie  entre  le  vice  et  la  verlu. 

La  même  composition  se  voit  à  Rome, 
daos  ie  paiais  Farnè^e. 

@  COXÎNG  (Salomon),  né  à  Amsterdam 
en  3609.  Llère  de  Nie,  Mojaert  ^ 
et  iînilaleur  de  Rembrant, 

329.  Joseph  explique  les  song^'s  de  Pharaon» 

Cs  tableau  porte  U  date  de  i655, 

CORREGE  (Anionio  A^llegri  ,  dit 
le),  né  à  Corr?gg:o  ,  près  Modène^ 
en  1494  ,  mon  en  i534c 

33o*    Jupiter  el  Léda. 
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Raphaël  Mengs  a  prétendu  que  ce  tableau 
offrait  pluîot  une  aliégorie  que  IVxpressiori 
de  la  frible  de  Léda.  li  fondait  son  opinion  sur 
la  muitifude  d'actions  ,  qui;,  seion  lui,  ne 
présentait  que  los  vicissitudes  de  l'amour  , 
bien  qu'U  n'ignorait  point  que  ies  artistes  , 
rontPrcporains  du  Corrége  ,  ont  soui  ent ,  dans 
un  même  cadrs  ,  réuni  plusieurs  épisodes  du 
ïnême  sujet.  Voici  Texirait  abrégé  de  l'expli- 
cation qu'il  en  a  donnée. 

«  Assise  sur  les  l3ords  de  l'eau  qui  baigne 
Tun  de  ses  pieds,  une  femme  regfîrde,  âvec 
complaisance  ,  un  cygne,  et  le  laissft  appro- 
cher d'elle.  Vers  l'une  des  extrémités,  une 
jeune  fille  dans  Teau  ,  se  défend  avec  ingé- 
nuité contre  un  autre  cygne  qui  la  poursuit* 
en  nageant ,  et  s'éloigne  d'une  femme  qui  sort 
f!u  bain,  se  f^it  vêtir  par  sa  suivante,  et  suit 
d'un  œil  satisfait  le  woî  d'un  troisième  cygne. 
Vers  le  milieu  ,  une  femme  plus  âgée  eî  vêtue  , 
paraît  absorbée  dans  la  douleur.  A  l'autre 
extrémité  5  Cupidon  pince  une  lyre  de  forme 
antique  ;  deux  Amours enfans  l'accompagoenti 
en  sonnoni  des  cornes  dont  ils  se  servent  en 
guise  de  cor.  Un  bois  d'arbres  touffus  et 
variés  rert  de  fond  au  tableau,  et  les  devans 
sont  occupés  par  un  lac  dont  les  eaux  limpi- 
des, comme  le  cristal,  vont  serpenter  sur  le 
côté.  » 

Ce  tableau  fut  donné  pcT  Frédéric  ,  duc  de 
Mantoue,  à  Charles  V,  venu  à  Bologne , 
en  i55o,  pour  se  iaire  couronner  Empereur. 
Transporté  à  Prague,  avec  d'autres  cbefs- 
d'œuvres,  il  en  fut  enlevé  en  1648,  lors 
de  la  prise  de  cette  ville  par  les  Suédois  ,  et 
portéà  Stockolra  ,  où  d  servait,  suivant  Mengs, 
à  boucher  les  jours  d'une  écurie.  11  est  plus 
vraisemblable  cependant  qn'il  resta  roulé 
ju'ïqu'ea  i552,  que  le  Bourdon  en  vanta  le 
mérite  à  la  reine  Christine,  qui»,  u'ea  coa* 
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naissant  pas  la  valeur  ,  voulait  en  faire  présent 
à  ce  peintre.  La  princesse  le  conserva  dès 
Jors  précieusement  ,  et  Temporta  avec  eîie  à 
Rome,  A  sa  mort,  i!  vint  en  la  puissance  de 
don  Livio  Cdsicaschi  ,  et  fut  vendu  par  ses 
lîéritiers  ,  avec  d'autres  tableaux  ,  à  Philippe 
d'Or'éans,  alors  régent.  Depuis,  son  fils, 
poussé  par  un  excès  de  zèle  religieux,  coupa 
ce  chef-d'œuvre  en  trois  morceaux,  enleva  la 
lête^  et  donna  le  reste  à  Charles  Coyycl,  pre- 
mier peintre  du  roi  ,  qui  réunit  le  tout ,  et 
rajusta  le  tableau  Après  la  mon  de  cef  artiste  , 
il  fut  restauré  par  M.  Delyen,  et  enfin  vendu 
ou  roi  de  Prusse. 

33l .    J upiter  et  lo. 

]\  engs  ,  sprès  nvoir  ex.^lfé  le  mérite  de  ce 
tab'eau  pour  la  composition  ,  l'expression  ,  le 
clair  obscur  et  le  coloris»  ajoute  que  la 
Corrége  fit  vo'r  qu'il  possédait  également  la 
poésie  que  la  peinture,  en  introduisant  sur 
Je  devant  un  cerï  buvant  avec  anxiété,  sym- 
bole expressif  de  l'action  représentée. 

Ce  tableau  ,  dont  il  existe  une  répétition 
dans  la  galerie  de  Vienne  ,  eî  qui  a  appar- 
tenu à  ia  reins  Christine  et  au  Regent  , 
éprouva  îe  même  sort  que  le  précédent,  fut 
restauré  par  le  sieu  Colins  ,  et  vendu  au  roi 
de  Prusse.  Tous  deux  ont  été  gravés  p;  r  G, 
du  C  ange  (-t  par  d'autres  artistes  j  mais  ils 
ont  trop  souffert  pour  être  exposés  avant  leur 
restauration. 


@  COQUES  (Gonzales)  ,  né  à  Anvers 
en  1618  .  mort  en  1684.  J^Léve  de 
David Rjckaert  le  Vieux» 

332.    Un  jeune  homme  assis  près  d^une  table 
chargée  de différens  objets  d^études  , 


TABLEAUX.  4^ 

semble  écouter  avec  plaisir  une  jeune 
personne  qui  touche  du  clavecin.  Le 
fond  représente  ISntérieur  d'un  ap- 
partement. 


@  CRAN  ACH  ou  KRÂNACH  (  Lucas 
de  ),  peintre  et  graveur,  né  vers 
14-^4,  à  Cranach  ville  du  diocèse 
de  Bamberg  ,  mort  à  Weyniar  en 
i553.  Son  nom  de  famiile  est  in- 
connu, les  uns  Tappellrent  Muller^ 
d'autres  Sunder*  Il  s'attacha  au  . 
service  de  la  cour  de  Saxe  où  il 
fut  occupé  successivement  par  trois 
électeurs. 

333.    La  prédication  de  Saint  Jean-Baptiste 
dans  Je  désert. 

Sous  fimags  de  Saint  Jean  Baptiste , 
Cm/zac/i  peignit  Melanohton  ^  dont  il  était 
Fami  ;  et  si  Ton  en  croit  l'inscription  aile- 
mandé,  le  sujet  de  la  prédication  étciit  tiré 
des  XV Le  chapitre  du  Deuteronome , 
et  III,^  de  r Ei^angile  de  Saint  Luc  ,  dans 
lesquels  Moïse  et  Saint  Jean  recommandent 
aux  personnes  chargées  d'exécuter  les  ordres 
du  prince  ,  de  remplir  fidellemeat  leurs  de^ 
vo"rs,  en  n'exigeant  rien  au  delà  de  ce  qui  est 
ordonné. 

Parmi  les  spectateurs  ,  on  voit  une  partie 
de  la  cour  de  Jean  ¥rédéric^  dit  le  Magna^ 
niiue  y  alors  électeur  de  Saxe  et  des  princi- 
paux seigne-irs  qui  adhéraient  aux  opinions 
nouvelles.  Ce  prince,  lui-même  ^  y  parflît 
vèm  en  rouge,  la  tête  nue  ,  la  barbe  large  et 
carrée.  Derrière  lui  est  Luther ,  la  lête  cou* 
verte  d'uue  calotte  noire. 
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Jean  Frédéric ,  qui,  pnr  «ne  protection 
spéciale,  contribua  si  [)uissamment  à  rétablis- 
seroenî  de  la  religion  protestante,  naquit 
eo  i5o5,  (îcvint  îe  cbtf  de  la  ligue  Smal* 
Jtade ,  en  i55ô;  Fut  vaincu^  Fait  prisonnier 
par  Chtirles  V ,  ea  i547  >  ^  twr^iîle  de 
^iulherg,  en  Saxe,  et  condarriné  à  mort  for 
un  coîiseil  de  guerre  présidé  par  le  duc 
d'Albe,  On  assure  qu'après  avoir  enferdn  la 
lecture  de  sa  sentence,  il  n'en  parut  point 
ému  ,  et  qu  i!  se  mil  à  jouer  une  n^^îtie  d'é- 
checs avec  le  prince  Ernest  de  Brunswick, 
A  la  soUicifation  de  Maurice  ,  cousin  de  i'é- 
Jecteur,  Charles  V  accorda  la  vie  eu  Magna- 
jiinie  ^  à  con<lition  qu'il  renoncerait  ,  pour  Jui 
et  ses  enfans,  à  la  dignité  électorale  en  faveur 
de  Maurice,  Il  ne  lui  resta  que  la  ville  de 
Goiha  ,  où  il  mourut  en  i5  4  5  après  avoir 
consenti  à  son  dépouiliemeut ^  et  y  avoir  fait 
souscrire  ses  fiis. 

Hercule  filant  avec  Omphale. 

Sous  les  trfiifs  A' Hercule  ^  Cranacli  a  peint 
l'électeur  J<^an  Frédéric  ,  dont  on  a  parlé 
dans  i*arîicle  précédent,  fiî.'^nt  au  milieu  de 
ses  roaîrfesses.  On  aurait  lieu  de  douter  de 
ia  témérité  du  peintre  ,  si  les  portraits  nuiben- 
tiques  de  ce  prince ,  exposés  €Qus  les  IS.^  533 
et  535,  n'en  attestaient  point  la  vérité.  Ce  fut, 
sans  douîe^  pour  amcriir  en  pnrtie  l'amertumô 
de  la  suire  ,  que  les  vers  suivans  ont  été  mis 
sur  le  liibleau  peiut  en  iSf  j  ; 

Hercitlels  manihus  dant  Lidœ  pensa  puellcz  : 

Imperium  dominx  fert  deus  ïlle  suas* 
Sic  c.,;  yit  in^entis  animos  damnosa  voUiptas  ^ 

Fortiri  que  énervât  pectora  mollis  mnor. 

Les  jeunes   filles  de  Fydie  ,  donnent  à 
Hercuie  la  quantité  de  lin  qu'il  doit  filer  ^ 
ce  dieu  sesoum«t  à  l  empire  de  sa  criaîtiesse. 
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C'est  ainsi  qu'une  dangereuse  passion  s'em- 
pare des  cœurs  élevés,  et  qu'un  tendre amouc 
énerve  ie  courage  des  braves. 

335.  Portrait  de  Je€in  Frédéric  ,  élecleur  de 

Saxe  ,  peint  en  i532. 

Voit  les  deux  Numéros  précédons. 

336.  Portrait  de  Philippe  Melanchton* 

II  naquit  à Bretten  en  i497^  d'amîtîé 
avec  Luther  ;  fut  considéré  par  Télecteur  de 
Saxe  Jean  Frédéric  ^  et  par  plusieurs  autres 
souverains;  dressa  les  articles  de  la  confession 
d'Augsbour^  ,  et  mourut  à  Wittemberg 
en  i56o. 

Son  véritable  nom  était  Schwartserdt  ^ 
âu<]nel  un  de  ses  oncles  substitua  le  mot  grec 
Melanckton  ;  tous  deux  signifient  terre 
noire  ^ 

337.  Jésus  lave  les  pieds  aux  apôtres* 

338.  Le  couronnement  d'épines. 

339.  Jésus  présenté  au  peuple* 

340.  Jésus  à  la  colonne. 

341.  Jésus  porte  sa  croix. 

342.  Le  Christ  mis  au  tombeau. 

343.  La  résurrection  de  Jésus. 

344.  Le  Sauveur  descendu  aux  limbes» 

345.  La  fontaine  de  Jouvence. 

La  fable  de  Jouvence,  nj^mphe  métamor* 
pbosée  par  Jupiter  en  fontaine^  et  dont  les 
eaux  avaient  la  vertu  de  rajeunir  ceux  qui  s'y 
baignaient,  occupa  long-teros  la  muse  des 
poëtes,  k  plume  des  romanciers  «  et  les  pin* 
ceaux  des  peintres. 

Dsprès  Us  idies  reçues  encore  de  fou 
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lems  ,  Cranach  couvrit  son  tableau  d'un  grand 
nombre  d'épisodes  variés.  On  y  voit  des 
ferames  âgées,  arriver  à  pied  et  en  voilure, 
se  présenter  au  bain  ,  y  être  sdmises ,  y  ra- 
jeunir, courir  vers  une  tente  pour  se  cou* 
vrir  de  nouveaux  habiUemens  ;  de  là,  passer 
figréablement  le  lems  à  table,  au  milieu  d« 
cavaliers  galans  ,  parmi  lesquels  on  croit  re- 
connaître Téiecteur  de  Saxe  Jean  Frédéric  , 
à  sou  costume  et  à  sa  b^rbe  carrée. 


CE.ESPI  (  Giuseppe  ,  dit  aussi  lo 
Spagnuolo) ,  né  à  Bologne  en  i665  j 
mort  en  1747* 
346,    Une  femme  donnant  le  sein  à  son 
enfant. 


@  DELORME  (A). 

La  vie  de  cet  Artiste  dont  le  nom 
est  françâis,  n'est  point  connue  dans 
dans  sa  patrie  5  et  ses  ouvrages  le 
placent  au  nombre  des  habiles  co- 
loristes. 

347.  Intérieur  d'nne  église  gothique. 

On  lit  sur  le  devant  A.  DELORME  1(555, 

^5    DENNER  (Balthasar),  né  à  Ham- 
bourg en  1685  j  mort  en  1749. 

348.  Deux  têtes  de  vieillards,  sous  le  même 

numéro. 

DIETRICH  (  G.  Q.  E.  )T£We 
alleniande* 

,34e>    Sara  prései^te  Agar  à  Abraham. 
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@  DOUVEN  (François  Barîhélemî  )  , 
né  à  Diîsseldorf  en  .... .  mort  en 
1727.  Ses  tableaux  sont  souvent 
attribués  à  Gérard  Douw* 

350,  Suzanne  et  les  vieillards. 

351,  La  Vierge  aux  cerises. 

352,  Allégorie. 

Les  trois  Grâces  entretiennent  le  feu  sacré- 


DOUW  (  Gérard)  5  né  à  Leyden  en 
1622  5  mart  en  i68o. 
Un  jeune  homme  vu  à  mi-corps  ,  qui 
passe  pour  élre  Gérard  Douw  lui-même^ 
tient  sur  une  table,  à  la  vue  du  specta- 
teur ,  un  petit  tableau  représentant  un 
père  de  famille  faisant  une  lecture  à  sa 
femme  et  à  son  fils. 
L'arracheur  de  dents. 
Le  jeune  géographe. 
La  femme  avare  désolée. 

Elle  voit  son  or  diminué,  et  son  coffre  moînt 
plein  d'argent. 

^    DUC  (Jean  le),  né  à  la  Haye  en 

i636.  Elève  de  Paul  Potter* 
Un  corps  de  garde  ;  effet  de  nuit# 

Ce  tablenu  est  attribué  par  quelques  per* 
sonnes  à  Oç>,  d'Euren  ,  Peintre  peu  connu  ^ 
et  qui  passe  pour  être  élève  de  Scalken» 


DURER  (  Albert  )  ,   né   à  Nurem- 
berg en  1470  ,  mort  en  i528. 
358.    Deux  portraits,  Pun  d'homme^  l'autre 
de  femme  ,  sous  le  même  numéro. 
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Ils  sont  d'un  fâire  qui  diffère  â&  Gslui  de 
ce  maiire. 

359.  Jésus  nouveau  né  adoré  par  les  anges 
et  les  burgers. 

360.  Adoration  des  Rois. 

36i9    Différentes  actions  de  Jésus-Christ  re- 
présentées sur  le  même  tableau. 

On  y  voit  î'enrrée  triomphante  dans  Jérii» 
saîf^m  ,  là  descente  de  croix  ,  les  saintes 
femmes  au  sé|iulcre  ,  la  descente  aux  limbes  , 

et  i'Ascecsioa. 

DYCK  (Antoine  van)  ,  né  à  Anvers 
en  1099  ,  mort  à  Londres  en  1641, 

362.  Le  couronnement  d  épines. 

'Ce  tabieau  est  généralement  connu  par  1$, 
belle  estampe  de  iS'cAe/^e  à  Boiswen. 

363«    La  descente  du  Saint  -  Esprit. 

364.    Saint  Jean  Baptiste  et  Satnt  Jean  Pé- 
vangéîiste. 

On  peut  voir  dans  le  deuxième  volume  de 
la  Vie  des  peintres Jl^mans,  de  Descanips^ 
le  prix  singulier  mis  à  ces  tableaux  »  dooi  le 
mérite  resta  long-tems  inconnu  dans  une 
abbaye  de  l'Artois. 

363.  Portrait  d'un  jurisconsulte. 

Il  est  vu  à  mi  corps. 

366.    Portrait  d'un  général. 

l.a  main  est  posée  sur  ua  bâton  symbole 
de  sa  dignité.  I.a  tête  se  détache  sur  un  ri- 
deau qui  couvre  en  partîe  une  fenêtre  d'oà 
l'on  découvre  ua  paysage  boiné  par  ia  mer. 


TABLEAUX. 


ECCKHOUT  (Gerbranl  van  den), 
né  à  Amsterdam  vers  1621  j  mort 
eu  i6j/^.  Ecole  hollandaise* 

367.  Le  denier  de  la  veuve* 

Jésus  en  Toyant  une  pauvre  veuve  mettre 
dans  )e  tronc  deux  petites  pièces,  dit  à  ses  dis- 
ciples î  «  Je  vous  dis  en  vérité,  que  celte 
»  pauvre  veuve  a  donné  plus  que  tous  les 
?>  autres  :  car  tous  ceux-là  ont  Fait  des  présens 
j>  à  Dieu  de  ce  qu'ils  avaient  en  abondance  ; 
j>  mais  celle-ci  a  donné  de  son  indigence  même 
»  tout  ce  qui  lui  restait  pour  vivre, 

ECOLE  ALLEMANDE  ANCIENNE, 

368.  Portrait  d'homme. 

îî  a  la  tête  couverte  d'une  toque  ronge 
ornée  à*une  petite  peinture  en  forme  de  mé- 
daillon »  qui  représeîîtff  l'Annonciation  ,  ei 
porte  pour  légende  ces  mots  ,  aç'e  gratta 
plena.  Les  boutonS  de  son  habit  offrent  sur 
leur  surface  îa  lettre  A  ,  d'une  forme  à  T>eïi 
près  semblable  au  mon ograme  J II dorfer.La, 
main  droite  est  gantée,  et  l'autre  nue  tient  un 
gant. 

369*    Vase  en  bois ,  peint  en  1684 ,  et  portant 
un  monograme  inconnu. 

La  forme  du  vase  est  celle  d'un  plat  sur  le- 
quel on  remarque  cinq  médaillons  joints 
ensemble  par  des  ornemeos  variés.  Le  mé- 
.daillon  du  milieu  offre  le  siège  d'une  ville  ; 
les  quatre  a?)ires,  en  commen(;ant  à  la  droite 
djB  celui  décrit:  une  aliocuiion  ;  un  combat 
singulier;  une  marche  de  cavalerie;  enfin  trois 
petits  canons  posés  çur  le  même  affût,  derrièr® 
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lequel  esî  un  dr^îpeau  poriantrimage  de  Saint 
Actoine  abbé  ,  et  celle  d'un  lion. 

7c.    Les  œuvres  de  miséricorde. 

Le  chiffre  mis  au  bas  de  et  tableau  est  com- 
posé des  ieîtres  I,  S  ,  M  ,  V.  Il  semble  io*- 
diquer  Israël  v^an  Mecheln  ^  mais  le  gout 
des  deux  artistes  qui  oat  porté  ce  nom,  parait 
en  différer.  Quelques  personnes  fittribuent 
cet  ouvrage  à  Carie  van  Mander ^  et  d'autres 
CDiin  ,  à  un  artiste  italien  domicilié  ea  Aiie- 
mrjgae. 

-71.   La  descente  du  Saint-Esprit. 


ECOLE  ALLEMANDE  MODERNE, 

72,    Portrait  de  Gustave  Adolphe  ,  roi  de 
Suéde  ,  tiré  de  Ja  chauibre  à  cou- 
cher de  Fré  ïétic  II,  à  Sans  Souci. 
(  Voyez  aussi  le  N,®  444  ). 
373«    Frédéric  II,roi  de Prusse^dormant  dans 
une  église.  Tableau  tiré  de  la  biblio- 
thèque du  roi  5  à  Berlin. 
"4.    Le  roi  de  Prusse  Frédéric  II,  au  milieu 
de  ses  généraux  ,  va  passer  ses 
troupes  en  revue. 
75.    Le  même  Monarque  donnant  ses  ordres 
à  r'un  de  fes  ofEciers. 
Ces  deux  tableaux  étaient  à  Postdam^  danf 
le  palais  du  roi. 

376.    Le  ménage  rustique. 
77.    Les  femmes  au  bain. 

Ce  tableau  porte  les  lettres  L  D  ,  mono» 
gramme  du  psiaue. 
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3    ECOLE  FLAMANDE. 

378.    La  réunion  joyeuse. 

Cette  composition  attribuée  à  Lînt  (  iV.  )  , 
cet  gravée  dans  le  Cabinet  de  Reinst, 

@    ECOLE  HOLLANDAISE. 
379«    Sous  le  même  N.»  deux  paysages  en- 
richis de  figures,  et  dont  les  dev^ans  pré- 
sentent  des   plantes   terminées  avec 
beaucoup  de  soin  et  de  recherche* 

@      ECOLE  ITALIENNE, 

380.  Tobie  rend  la  vue  â  son  père. 

La  scène  se  p^ssa  en  plein  a?r  ,  et  au  milieu 
de  ia  raoïpagne, 

@    ECOLE  DU  PRIMATICE  ,  peintra 
Bolonais. 

381.  Mars  et  Vénus  surpris  par  Vulcain  er^ 
présence  des  Dieux. 

@       ECOLE  VENITIENNE. 

382.  L'ange  et  Tobie. 

ELZHEYMER(Adam),  né  à  France 
fort  en  1574,  mort  à  Pvome  en  1620. 
Elevé  de  F  h.  OJfenbach^  i 

383.  Paysage. 

Les  figures  dont  les  devans  sont  ornës,  pa- 
raissent représenter  la  rencontre  du  Prophète 
JE/ie  et  d'Àhdias. 

384»    Stellio  est  changé  en  lézard  pour  s'êlre 
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tnoqné  de  Pavidité  de  Cérès  à  prendre 
le  brtHivagp  que  la  vieille  B  aubo  lui 
arait  présenté. 

385.  Pajsnge. 

iJfeniii  soleil  coucbânt. 

386.  Jésus  attaché  à  la  colonne  et  battu  de 

vrrges. 


ESPA&NOI.ET  (  Giuseppe  Ribera  ^ 
dit  r  ),  né  en  lôyi.  mort  inconnue. 

387.    Son  portrait  peint  par  loi  mêmet 

On  ignare  le  nom  de  famille  de  l  Espa^ 
guuiet  ,  celui  de  Ribera  {bord  de  la  7ner) 
D  esî  qu'un  surnom  qui  lui  fut  donné  parce 
qu'il  tiaquit  à  Xativa  ,  sur  les  bords  de  la  mer 
dans  le  royaume  de  Valence  ,  et  celui  de  Spa* 
gno!&ito  (  petit  Espagnol  )  ,  par  défision  pour 
Ses    man  ères    hautaines   et  sa    foifanterie  à 
vanier   in  nobles^   de  ses  aïeux.  Ce  peintre 
«ecnbie  montrer  avec  dédain  le  portrait  d'un 
cardina',  et  par  csi  acte  il  rsppe'lle  une  aventure 
qui  décèle  son  Ct-îractère^  ei  (ionne  pçut  être  l'o- 
rigioe  de  son  second  suffiom.  Jeune  encore  il 
dessinait   dans  R  -me  ,  d'après  les    frises  de 
Polido  e  de  Car  au  âge    un  cardinal  passe,  re- 
marque ses  taleas  et  sa  misèfe,  Tait^re  dans  son 
palais  et  lui  fait  donner  de  quoi  vivre  et  recouvrir, 
^Jais  l  Espci^iiolet  préférant  la  libei  té  de  suivra 
ses  éludes  suivant  son  goù.t,  prend  congé  du 
cardinal,  qui  irrité  de  voir  sa  générosité  si  rnai 
accueillie,  le  laisse  partir  en  lui  reprochant  de 
n'être  qu'un  petit  espagnol  ingrat. 

EVEî^DÎNGEN  (  Aldert  vnn),  né 
en  1621  5  mort  en  1673.  Ecole  Iwl-- 
landaise» 
288.  Paysage» 


,  Le  sire  ausîèîe  n'offje  que  des  rocbers,  de» 
bois  de  sapins,  et  un.  daim  dont  la  forme  se 
déiacbe  Sur  un  ciel  orageux. 

@    EYCK  (  Jean  van  ,  dit  Jean  de 
Bruges)  5  né  à  Moseyck  vers  l'an 
1 370,  mort  à  Bruges  en  1441» 
38y.     le  jugement  dernier. 

Le  fils  de  Dîqu  est  dans  la  gloire  de  son 
père  avec  les  bienheureux ,  pour  rendre  à 
rhacun  seion  ses  œuvres.  Le  lis  symbole  de 

son  incarnation  et  du  saiut  des  hommes  ,  ré' 
pée  flaroboyanîe  iastrument  dé  sa  justice,  bril* 
lent  à  ses  cotés.  Déjà  ies  argos  ont  fai£ 
en'eodre  la  voix  éclatante  de  leurs  trompettes, 
rassemblé  les  élus  des  quatre  coins  du  monde^ 
et  sont  «fmés  des  instrumsos  de  la  passion» 
L'archange  Michel  pèse  les  âmes,  les  justes 
vont  recevoir  la  récompsnse  due  à  leurs  mé- 
rites. Saint  Pierre  lesadmet^  et  les  anges  lea 
couvrent  d  habits  nouveaux,  selôn  le  rang  et 
les  dignités  de  chacun.  Les  rnéchans,  au  coa- 
îraire,  deviennent  la  proie  des  esprits  pervers^ 
et  vont  subir  la  peine  due  à  leurs  forfai?s.  Cet 
tableau  que  qi^elques  personnes  attribuent  à 
Aihert  van  Ouwatcr,  contemporain  de  pari, 
Erch  ,  et  dont  les  Espagnols  enlevèrent  dè 
Harlem  plusieurs  productions  durant  les 
g'jerres  des  Pcî)S-Bas  ,  vient  de  Dantzick ,  oh 
û  *hmx.  précieusement  conservé  dans  la  caihé- 
dr/iîe,  La  séparation  des  planches  des  pan- 
neaux, est  Teffet  d'une  bombe  éclatée  dans 
régîise  pendant  le  dernier  siège. 

La  tradition  veut  que  ce  tableau  ait  éîè 
Oîigioarrement    destiné  par  van  Eych  pour 
riîalie,  mais  qu^nyant  été  pris  par  un  corsaire, 
'  il  lut  repris  par  un  Danizickois  qui  en  fit  hom- 
mage à  la  cathédrale  de  sa  patrie  ;  oa  ajout© 

3^ 
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que  pour  éîeroiser  h  mémoire  du  don  qu'il 
iaisnit  ,  li  fiî  substituer  son  portrait  à  relui  du 
juste  placé  d&ns  le  plateau  drou  de  ia  balance 
de  Tarchang©.  li  est  certain  ,  au  moins,  que  la 
têie  a  été  repeinte.  Quelques  mots  éciits  au 
bas  du  ¥oîet  dfoir^  indiquent  que  ce  tableau  a 
éré  restauré  le  28  Juillet  1718,  par  Christophe 


@    FABRICIUS  (Karle)  5  né  à  Delfl  en 
1624. 

390»    L'apôtre  Saint  Pierre  dans  la  maison 
de  Corneille  5  le  centenier. 
Ce  tableau  porte  la  date  de  1669. 

391.  Un  chasseur. 

II  est  assis  ,  tient  son  fusil  sur  ses  genoux 
et  paraît  assoupi.  Le  fond  représente  une 
fabrique  sur  laquelle  on  remarque  en  bas 
relief  St.-Antoine  suivi  de  son  cochon.  Le 
tableau  porte  la  date  de  1654. 

392.  Le  philosophe  en  méditation. 


TERRI  (  Ciro) ,  peintre  romain  ,  né 
en  1634  ,  mort  en  1689* 

393.  La  vierge  et  les  anges  adorent  Jésus 

pendant  son  sommeil. 

@     FERG    (  François  »  Paul  )  ,   né  à 
Vienne  en  16895  mon  en  1740. 

394.  Paysage  orné  de  monumens  ruinés  et 

de  figures. 

395.  Les  charlatans  en  place  publique. 

396.  Fête  de  village. 
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397.  La  rentrée  des  foins. 

398.  La  v^endange. 

399.  Les  plaisirs  de  Phiver. 

400.  Le  passage  da  bac. 

FRANCK  le  jeune  (  Fran.  ).  Ecole 
flamande. 

401.  Laban  cherche  ses  idoles . 

FRANC  FLORE  (  Fraxiçois  da 
Vriendt  ,  dit né  à  Anvers  en 
i5îo  j  mort  en  iSyo. 

402.  Portrait  de  Jean  Boeckelsen  ^  dit  Jean 
de  L^yde,  du  lieu  de  sa  naissance. 

Cet  homme  qui  devint  chef  des  anabaptistes 
fivaït  été  tailleur.  Il  s'associa  avec  Jean  Ma- 
thieu ou  MaîysseHg  et  ils  s'emparèrent  en- 
semble de  Muiiiter  en  i534.  Mat)?ssen  ayauc 
été  tué  dans  une  sortie  qu'il  fît  c  >ntre  les 
troupes  que  François  de  Waideck^  évôque  da 
Munster,  avait  amenées  pour  rentrer  en  pos- 
session de  la  ville  ,  Jean  Boeckeîsen  suc- 
céda à  son  collègue  ,  feignit  d'être  inspiré  , 
assura  que  la  fin  malheureuse  de  son  prédé- 
cesseur lui  avait  été  révélée^  et  que  Dieu  lui 
avait  commandé  d'en  épouser  \^  veuve.  La 
polygamie  était  permise  p-nr  la  nouveila 
doctrine;  il  la  mit  en  pratique  en  épousant  jus- 
qu'à 17  femmes^  soumises  toutefois  à  la  veuve 
de  Jean  Matyssen,  qui  seule  porta  le  nom  de 
reine.  Jean  Boeckeîsen  fut  couronné  roi  de 
Siou,  le  24  Juin  i534î  il  gouverna  avec  une 
magnificence  inconnue  aux  autresmonarques, 
et  fit  battre  monnaie  sur  laquelle  il  y  avait 
d'un  côié,à  la  partie  supérieure. deux  épéesen 
sautoir  avec  cette  inscription  allemande  ècr. t. 
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sur  un  double  cercîe  :  Daris  le  roy^aume 
de  Dieu  comme  il  ii'y  a  partout  qu*vn 
Dieu  ,  qu'une  jfoi  ,  qiCun  haptéme.  Et 
dans  le  centre  ,  le  nom  de  la  ville  de  Munster 
et  Tannée  i534-  ^®  l'aurre  côté  en  ligne 
circulaire  OD  lit  ces  paroles  de  Saint  Jean:  Si 
4^uel(juun  ne  renaît  de  Veau  et  de  Vesyrit, 
il  ne  peut  entrer  dans  leroyaunie  de  Dieu, 
Et  dans  le  centre  :  I^e  uerhe  s'est  fait 
chair  ,  et  a  habité  en  nous,  (Je  fourbe 
fanatique  vivant  au  sein  de  la  plus  grande 
abondance  ,  poussa  la  cruauté  et  la  démence 
au  point  de  décapiter  lui-même  une  de  ses 
femmes  qui  plaignait  la  misère  du  peuple, 
réduit  à  la  dernière  extrémité  pendant  le  s'^éga 
de  Munster.  L  exécution  faite  ,  les  autres 
femmes  se  mirent  à  danser  ;  il  conduisait  le 
branle,  et  eibortait  le  peuple  à  sauter  et  à  se 
réjouir, quoique  les  malheureux  n  Vussenîqu'ua 
peu  de  pain  et  de  sel  pour  toute  nourrituie. 
Enfin  Jean  de  Leyde  trahi  par  un  transfuge  de 
Tévèque  de  Munster,  qui  fournil  au  prélat  le 
moyen  de  rentrer  dans  la  ville,  fut  fait  pri» 
lonnier  ,  promené  et  vilipendé  dans  plusieurs 
villes  d'Allemagne;  et  enfin  condrmoé  au 
dernier  supplice,  dont  l'exécution  fut  atroce. 
Jeen  de  Leyde  régna  16  mois.  Au  bas  du 
portrait  on  voit  l'empreinte  de  la  médaille  dorit 
on  a  f«ît  la  description.  Elle  appartient  au  direc- 
teur générai  des  musées,  à  qui  elle  a  été  don- 
née à  Varsovie.  L'inscription  qu'on  lit  à  côfé 
du  portrait,  signifie  littéralement.  1  e  grand 
prophète, le  roi  Jean  Boechelsen^de  Ley-de^ 
âgé  de  26  ans^  i535  la  première  année  de 
son  règne. 

Titre  du  roi  de  S  ion  ,  Jean  le  juste  ^  roi 
dans  le  noui^eau  temple  et  serviteur  de 
J^ieu  tout  puissant. 
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403.  Portrait  de  la  veuve  de  Jt an  Malyssen, 

épouse  de  Jean  de  Leyde# 
L'inscription    signifie  :    Reine   de  Jean 
Boeckelsen.roi  de  Munster,i^eui^e  du  grand 
prophfte  Jean  Matyssen  ^  année  i535. 

FYT  (Jean),  né  à  Anvers ,  vivait 
en  i652.  On  le  croit  né  en  1625. 

404.  Sous  le  même  nuniéro  deux  tableauK 

gibier  mort. 


GASPRE  POUSSIN  (  Gasparo  Du- 
ghet  5  dit  ),  né  en  i6î3  ,  mort  en 
1675  5  était  français  d'origine. 

405.   JDeux  paysages  sous  !e  même  numéro. 

L'un  offre  quelques  fabriques  ,  l'autre  une 
cascade  ;  tous  deux  sont  ornés  de  figures. 


GIORDANO  (  Luca  ) ,  né  en  i632  , 
mort  en  lyoS.  Ecole  napolitaine» 

406.    Le  jugement  de  Paris. 

407»    L'enlèvement  des  Sabines. 

Ces  deux   tableaux  étaient    connus  ea 
Francé,  par  les^  gravures  de  J.K  Beauvarîet, 


GIORGION  (Giorgio   Barbarelli  , 
dit  le),  mort  en  i5i2  à  84  ans» 

408.    Adam  et  Eve. 

Ce  tableau  remis  sur  toile,  demande  dd 
grandes  réparations  avant  d'être  e;sposé  au 
public* 
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GLAUBER  (Jean) ,  né  à  Utrecht  en 
1646,  mort  à  Amsterdam  en  V]2.Ç). 
Elève  de  Berchem. 

4091    Un  paysage  orné  de  fabriques. 

Les  devans  du  tableau  offrent  un  chemin 
exhaussé  ;  et  les  figures  sont  de  Lairesse» 

410»    Autre  Paysage. 

Oo  y  remarque  une  cascade, et  sur  les  defans 
le  piédestal  qui  supportait  un  vase  ruiné 
depuis.  Les  figures  sont  de  Lairesse, 

411.  Une  pastorale. 

Les  figures  sont  de  G»  Lairesse, 

GOYEN  (Jean  van)  ,  né  à  Leyden 
en  1596  ,  mort  à  La  Haye  en  i656. 
Elève  de  TVillem  Gerrits. 

412.  Un  port  Hollandais. 

Tableau  de  forme  ovale. 


GRÎFFÎER  (  Jean  f  5  né  en  1SS6  ^ 
mort  en  Ecole  hollandaise, 

413.  Vue  de  s  bords  du  Rhin. 

Ils  sont  ornés  de  châteaux  et  de  pares  ,  et 
les  devans  sont  enrichis  de  figures. 

HEEM  (Jean  David  de) ,  né  à  Uîreclit 
en  1600,  mon  en  1674.  Elevé  de 
son  père, 

414.  Tableau  de  nature  morte. 

11  offre  une  table  chargée  de  jambon  » 
de  homards,  d*buîîfes>  et  de  différens  Visses 
et  Iruiis, 


TABLEAUX.  Sg 

415.  Autre  table  couverte  d^huî^res  5  de  ho- 

mards, et  de  fruits  difFérens. 

@  H:EMSKEP.KEN(MartiD,van  Véen)  ^ 
né  à  Hemskerk  en  1498  ,  mort  à 
Harlem  en  1674*  Elève  de  Sclioorel* 

416.  Satire  de  Momus  contre  les  dieux. 

Momus  choisi  par  Neptune  ,  par  Vulcain 
et  par  Mineive,  pour  juger  de  l  excelleoce  de 
leurs  ouvrages,  il  les  critiqua  tous  trois.  Ae/?- 
tune  aurait  tlù  mettre  au  taureau  les  cornes 
devant  les  yeux,  pour  frapper  plus  sûrement^ 
ou  du  moin|  aux  épaules  pour  donner  des 
coups  plus  forts.  La  maison  de  Minerve  lui 
sembla  mal  entendue,  parce  qu  elle  était  trop 
massive  pour  être  transportée  lorsqu'on  avait 
un  mauvais  voisin.  Quant  à  l'homme  de  Vul* 
cain  f  il  eût  voulu  qu'on  lui  eût  fait  une 
petite  fenêtre  au  cœur  ,  pour  qu'on  pût 
counaître  ses  plus  secrètes  pensées.  Vénus 
même  ne  put  être  à  l'abri  de  ses  traits  malins  : 
mais  comme  elle  était  trop  parfaite  pour 
donner  prise  à  sa  censure  ,  Momus  trouva  a 
redire  à  sa  chaussure. 

On  voit  par  cet  extrait  du  Dictionnaire 
de  la  fahle  de  M  /  Noël^  qu'Hcmsherken 
s'est  permis  quelques  chaogemeus.  Neptune 
présente  un  cheval,  Vénus  n'est  pas  chdussée, 
et  Momus  lient  une  petite  statue  telie  qu'il 
dé&ireraii  que  l'homme  fût  formé.  Ce  n  ji  ^5C 
exprimé  par  les  vers  suivans  mis  au  bas  du 
tableau. 

I\octfi  aacus  ,  genitore  oibus,  sum  noinuie  Momus 
invidiœ  que  cornes,  singula  carpa  luhens» 

Fingi  hominem  causor ,  clachrato  pectore  ,  apertîs 
sensibus  occultum  ut  nil  specus  ille  tegat. 

Fils  de  la  nuit  ,  orphelin  de  père  ,  je  suif 
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Monius  j  et  je  ne  vois  des  objets  que  îe  cét^ 
plaisant.  Je  préîsnds  que  i  bomme  auraii  dû 
avoir  une  fenêtre  sur  le  rœur,  po;ir  que  rien 
ne  restât  caché  daos  cet  antre  secret. 

HEUS  (Guillaume  de).  Elève  de  Jean 
Boih  ^  néàUtrecht  en  lôSS,  mort 
dans  la  même  ville  dans  un  âge 
avancé. 

Un  paysage. 

On  voit  sur  le  cbem'n  un  cavalier  prêt  à 
sourier  du  cor  ,  accompngné  d'un  piéîon  et 
d'une  meute  de  chiens. 

HEYDEN  (Jean  van  der  )  ,  né  à 
Gorkum  en  1637  5  mort  à  Ams- 
ferdam  en  1712» 

Vue  de  Pentrée  d'un  château. 

Vue  d'une  abbaye  et  de  ses  jardins. 

Vue  extérieure  d'une  église  de  Hol- 
lande. 

Les  figures  sont  à' Adrien  uan  de  Velde, 
Vue  d'un  village. 

HOLBEEN  (Hans),  né  à  Bâie  en 
1498  ,  mort  à  Londres  en  i554t 
Elève  de  Jean  Holbéen  son  père. 

421.  Portrait  d^homme  âgé  de  46  ans. 

Il  tient  des  gants  à  la  main.  Tableau  peint 
en  i526. 

422.  Portrait  de  femme. 

Elle  tient  un  chapelet  de  corail, est  âgée  d© 
58  ans^  et  a  été  peinîe  ea  iSaS. 
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423.    Portrait  d^homme. 

Il  lient  un  chapelet. 

42^.    Portrait  d^horame. 

II  est  assis  dans  un  fauteur!,  trent  k  la 
main  un  parchemin  plié  ,  et  sa  tête  est  cou- 
verte d'une  toque 

4^5.    Une  famille  réiniieà  table. 

ECOLE  D'HOLBÉEN. 
426»    Un  portrait  d'homme. 

Il  a  un  bonnet  sur  la  tête  ,  tient  un  papier 
k  la  main  ,  et  s'appuie  sur  une  table  ccurerte 
d'un  tapis. 

427.    Portrait  d^hômme. 

La  tète  est  couverte  d'une  toque* 

■     1 1  II  '  I  .  I  ■   ■< 

HONDEKOETER  (Melehior) ,  né  à 
Utrecht  en  i636  ,  mort  en  1696» 
Elève  de  Gisbrecht  Hondekoeter 
son  père. 

428^.    Entrée  des  animaux  dans  Farche  de 
Noê. 

2(^M  Combat  entre  un  coq  et  un  poulet 
d  inde  en  prêsencede  plusieurs  autres 
animaux. 

3c.    Le  même  sujet  traité  différemment. 

3i.    Concert  discordant  exécuté    par  les 
oiseaux» 

82.    Le  coq  et  sa  famille. 
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#    HONDTUS  (Abraham)  ,  né  en  i65o. 
Elève  de  David  Teniers» 
433^    Des  chiens  courant  après  un  canard. 

434.  Des  chiens  courant  après  un  cygne* 

Ce  tableau  porte  la  date  de  1670. 

435,  Un  oiseau  atteint  par  des  chiens. 

HUY-SUM  (Jean  van)^  né  à  Amsier- 
dam  en  1682  ^  mort  en  1749.  Elève 
de  son  père* 

436«    Un  vase  rempii  de  fl^^urs^  posé  sur  una 
labié  de  marbre. 

Vers  h  gauche  du  tableau  on  aperçoit  une 
souris  occupée  à  détruire  les  œufs  d'un  nid 
d'oiseaux  ;  il  porte  la  date  de  1720. 

437.  Autre  vase  rempli  de  fleurs,  également 

posé  sur  une  table  de  marbre  chargée 
de  différentes  sortes  de  fruits. 

438.  Vase  de  terre  cuite  rempli  de  fleurs.  Sur 

le  devant  un  bouquet  de  fleurs  d'o- 
rangers, et  un  nid  d^oiseaux. 

439.  Corbeille  et  table  de  marbre  couverte  de 

fruits. 

440.  Deux  tableaux  sous  le  même  numéro. 

Ils  représentent  des  phioles  de  verre 
garnies  de  fleurs. 

441.  Vase  de  terre  cuite  rempli  de  fleurs. 
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JARDIN  (KarelouCarlecIu), 
né  à  Amsterdam  vers  1640,  mort 
à  Venise  5  en  1678.  Elève  de 
Bergheuté 

442/  les  Charlatans  de  province  ,   et  les 
Animaux  savans. 

440.   Repos  de  Voyageurs» 

Vers  la  gauche  du  tableau  ,  une  partie  des 
constructions  pratiquées  dans  le  roclier^  sert 
d'abri  m%  voyageurs  et  âux  aninîâux  qu'ila 
conduiseot.  Lerîîbârra§  que  Î8ur  artivée  ofi- 
casîôupe,  n'einpêoh©  pm  ua  paysio  it  sa 
compagne»  de  60  livrer  su  plaisir  de  la 
danse. 


JONG  (  M.  D.  ).  Ecole  allemande. 

444»    Bataille  de  Lutzen  ,  et  mort  de  Gustave 
Adolphe,  roi  de  Suède. 

Ce  monarque  naquit  en  1594-  A  la  ba- 
taille de  Lutzen  donnée  en  iGùn  ,  voyant 
plier  quelqnes-uns  de  ses  régimens  ,  il  les 
rallia  en  Jeur  disant  ?  u  Si  Après  avoir  fra^ 
j>  versé  tant  de  fleuves  ,  escaladé  tant  da 
)}  murailles  et  forcé  tant  de  places  ,  vous 
»  n'avez  pas  le  courage  de  vous  défendre  i 
»  tenez  ferme,  au  moins,  pour  me  voir  mou* 
97  rir  !  ?>  A  ces  mots  il  s'élance  au  milieu  des 
ennemis  ,  remporte  la  victoire  et  perd  la  via 
sur  le  champ  debataille.  Son  corps  fut  trouvé 
parmi  les  morts  ,  percé  de  deux  balles  et  de 
deux  coups  d'épée. 

Piif/endorf  assure  que  ce  prince  fut  tué 
p^T  François  À Ihen,  duc  de  Lawenbourg, 
Tiin  de  ses  chefs  ,  gagné  par  les  impénaux. 

Ce  tableau  porte  la  date  de  i656,  précédée 
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de  quelques  lettres  en  partie  effacées  ,  indi- 
quant le  nom  du  maître,  L'iniérèi  du  sujet 
en  a  exigé  Texposition. 


JORDAENS     Jacques)    né  à 
Anvers  en  1694.  mort  en  lôy^i» 

L'Education  de  Jupiter, 

Le  Roi  boit. 

C'est  le  plus  considérable  des  tableaux  du 
même  sujet  que  Jordaens  s»  r  faisait  à  rraiter, 
et  dont  ij  variait  la  corapot  on  ei  les  acces- 
soires. 

L'Adoration  des  Bergers» 
Tableau  de  demi  figures. 
Jordaens  ex  sa  famille. 
Le  Satyre  et  le  Paysan. 

@     KALF  (G'jiHaMme),  né  à  Aras. 
*'     terdam  vers  i6ào  ,  mort  en  i6g3. 
Elcçe  de  Hemi  Pot^  peintre  d'his- 
toire et  de  portraits. 

450.    Le  Camoufler. 

Une  femme  pose  un  cbaudron  «ur  la  feu  , 
tand'S  qvi'uo  soldat  excite  le  rire  d  un  enfant, 
d'un  jpuae  ge.iç<^"n   et  d'une  jeune   fille,  en 
«  approchant  du  liez  de  son  camaryde  endormi, 

*  un«  amorce  qui  jç'tre  de  Ki  fumée.  11  est  rare 

de  trouver  ries  tableaux  de  ce  raaîîre,  com- 
posas d  un  Rossi  grand  nombre  de  figures.  II 
^  se  contentait  de  peindre  des  intérieurs  aveadas 

ustensiles  de  cuisine,  qu'il  animait  quelquefois 
avec  ua  ou  deux  personnages 

^451.    La  Ménogère  en  rrpos. 

Le  foiid  représente  une  cuisioe  remplie  de 


445. 
446. 


447- 


449. 
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Tases  et  de  meubles  différens  ,  »u  milieu 
desquels  une  femme  est  tranquillement  assise. 

®  KNUPFER  (Nicd^7r,~^à 
Leipsicken  i6i3.  £lève  de  Bloë- 
inaeru 

452.  Allégorie. 

Malgré  les  efforts  et  les  prières  desmortels. 
Mercure  enlève  la  Fortune  pour  la  conduire 
dans  rOympe,  déjà  entr'ou?ert  pour  la  rece- 
voir. 

Ce  tableau  porte  la  date  de  i65i. 


LAIRESSE  (Gérard  de)  ,  né  à 
Liège  en  1640,  mort  à  Amsterdam 
en  17 II.  Elèye  de  Bertliolet  FLé- 
inael. 

453.    Fête  en  Thonneur  de  Bacchus. 

Un  jeune  homme  nu,  malgré  le  manteau 
qui  flotte  sur  ses  épaules,  la  lôte  couronnée 
de  pampres,  la  main  armie  d'un  îhjrse  ,  et 
tel  qu'on  représente  Bacchus  ,  se  soutient 
avec  peine  debout,  et  ressent  déjà  les  at- 
teintes de  l'ivresse.  Il  est  au  milieu  de 
bacchantes,  qui  agitent  des  grelots,  font 
retentir  l'aie  du  son  des  clairons  et  des 
cimbaies,  ou  visitent  les  vases  pour  faire  de 
nouvelles  libations.  L'une  d'elles  est  tombée: 
elle  se  défend  contre  les  entreprises  d'ua 
saivre,  et  pour  la  dégager  sa  compagne 
presse  une  grappe  de  raisin  ,  dont  Je  )us 
colorant  la  tê  e  du  léméra  re,  excite  le  rfre 
d'un  jeune  faune.  La  snèae  se  passe  sur  ua 
lieu  élevé  ,  environné  de  rochers  et  d'édi- 
fices ruinés.  A  l'entrée  de  cette  enceiute  , 
rers  la  g^uchô  du  titbieau,  oa  aperçoit  ui( 
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prêtre  de  Baccbus  ,  accompagné  de  satyres  , 
de  faunes  et  de  bacchantes,  et  plus  loin  la 
monture  du  vieux  Sdèae. 

La  maladie  d'Antiochus,  épris  d'amour 
pour  Stratonice  sa  belle  mère. 

La  mort  de  Gerraanicus ,  victime  de  la 
jalousie  de  Tibère. 

Achille,  à  la  cour  de  Lycomède,  roi 
de  Scyros,  est  reconnu  par  Ulysse. 

LTEVENS  (Jean  )  ,  né  à  Leyden 
en  1607.  Elève  de  Pierre  Lais- 
inan* 

457.  Tête  de  vieillard. 

Il  porte  barbe  et  tient  les  mains  jointes. 

3    LIMBOURG   (  Henri  van  ).  Elève 
Adrien  van  der  IVerff. 

458.  Les  Sept  Œuvres  de  miséricorde. 

LINGELBACK  (  Jean  )  ,  né  à 
Francfort  sur  le  Mein  ,  en  1625, 
mort  à  Amsterdam  en  1687. 

459.  Arrivée  des  Voyageurs  à  l'auberge. 

Sur  le  devant  du  tableau  on  remarque  une 
dame  à  cheval,  couverte  d'un  parasol,  et 
acceptant  un  verre  de  vin  que  lui  présente 
son  compagnon  do  voyage,  assis  au  pied  de 
i'escalier. 


@  LINT  (Henri  van),  n'est  connu 
que  par  ses  ouvrages.  Dans  la 
bande  académique  des  artistes  ul- 
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454. 
455. 

456. 
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^        tramontains  ,  à  Rome^  il  avait  le 
surnom  de  Lo  Studio* 

460.    Bataille  dans  un  défi  é. 

Le  fond  offre  une  rhùîe  d'eau  qui  se  pré- 
cipiîe  d'un  rocher  élevé  ,  et  le  tableau  porte 
la  date  de  i654. 


LINT  (N.  van  ). 
461 .    Vue  intérieure  d'une  église. 


MANFREDI  (  Bariolommeo  )  ,  né 
à  Mantoue.  Elève  de  Midtel-An^à 
du  Caravas^e  ,  mort  sous  ^le  ponti- 
fical de  Paul  V . 

462.  Saint  Pierre  reconnu  par  une  servante 

de  Caiphe  ,  en  présence  de  soldats 
qui  jouent  aux  dés. 

@     MARSEUS  (Otto),  né  à  Amster- 
dam  ,  vers  i6i3o 

463.  Insectes  5  reptiles  ,  fleurs  ^  champi- 

gnons et  chardons. 

464.  Plantes  5  papillons  et  lézards. 

MAZER   (  Ignace  ).  Ecole  aile- 
mande* 

463.    Le  triomphe  deBacchus  et  d'Ariadne. 

466.    Le  combat  des  Lapithes  et  des  Cen- 
taures. 


METZU  (Gabriel),  né  à  Leyden 
en  1615.  mort  à  Amsterdam  vers 
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i658  ,  imitaîeur  de  Gérard  Douw 
et  de  Terburg» 

467t  Une  jeûna  femme  accorde  une  guitare^ 
et  paraîtéconter  le  jeune  homme  qui, 
debout  derrière  elle  ,  tient  un  verra 
à  la  main. 

468.  Une  marchande  de  volailles  et  de 
gibier. 

469»  Une  jeune  femme  assise  à  la  porte  d« 
sa  maison  ,  fait  l'aumône  à  un  jeun© 
garçon. 

470^  Un  femme  assise  ;  elle  tient  un  vidre- 
come  et  un  pot  à  bierre. 

MEULEN  (  Antoine  François  van 
der  )  né  à  Bruxelles  en  1684, 
mort  à  Paris  en  1690.  J^lève  de 
Pierre  Snayers.  » 

471.  Louis  XIV  fait  son  entrée  dans  une 

ville  conquise. 

472.  Paysage  dont   les  devans  offrent  uns 

voiture  attelée  de  six  chevaux  pies  , 
occupée  par  des  dames  qui  reçoivent 
les  hommages  de  plusieurs  cavaliers. 
Le  paysage  a  été  peint  par  Boude^ 


MICHEL  ANGE  des  bataille  s  (  Mi- 
chel Agnoio  Cerquozzi  ,  dit  M. 
A  délie  Bainhocciaie^  ou),  mort 
en  1660,  âgé  de  près  de  60  anst 

^lyS»    Les  charlatans  en  exercice. 

L*ua  d'eux  moatre  la  permissioa  obtenue* 
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de  paraître  en  public,  scellée  '  das  armes  de 
^édicis.  * 

MISPvIS.(  Guillaume  van),  né  à 
Leyden    en  1662  ,  mort  en  1747. 

474.  Sïarchande  de  beurre  et  de  fromage. 

475.  Marchande  de  marrons,  de  fiuitset  de 

harengs  saurs* 

476.  Marchand  de  petits  pains  chauds. 

li  quitte  le  cornet  dont  on  se  sert  dans  les 
Pays  -Bas,  pour  annoncer  aux  amateur?  qua 
les  pains  sont  hors  du  four  ,  afin  de  servir  l& 
jeune  filie  qui  vient  lui  en  acbeier. 

MIGNON  (  Abraham),  né  à  Franc- 
fort en  1640^  mort  en  lôjc), 

-  477.    Groupe  do  différens  fruils  attaqiiês  par 
des  insectes,  et  disposés  dans  une  cor* 
bdilie  et  sur  le  terrain. 
478.    Table  chargée  de  fruits. 

Sur  la  droite  du  tableau  ,  on  aperçoit  ua 
écureuil  enchoîoé,  et  sur  lagauclia  un  oiseau 
puisant  dan^  un  peiit  seau  i'eau  uécessairs 
pour  le  désaltérer. 

MIREVELT  (  Michel  ) ,  né  en  i568, 
:  mort  en  164 1.  Ecole  hollandaise» 


479' 


(Portrait  d'homme.) 
(  Forirait  de  iemme.  ) 


£|}     MOLENAEKT  (  Cornille        né  à 
Anvers  ,  vivait  en  iS.fô. 

480.    Les  amusemens  de  l'hiver» 

Ce  tableau  représoiiie  uu  villLi  -e  sur  la 
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bord  d*uQe  rivière  glacée  et  chargée  de  traN 
neaux  et  de  patiaéurs. 


3    MOLYN  f  Pierre  ),  né  à  Harlem  en 
1687,  mort  en  1701. 

481.    Sortie  de  l'arche  ,  et  sacrifice  de  Noë. 

MORO  (Antoine) 5  né  à  Utrecht  en 
i5i2  ,  mort  à   Anvers  en  i568. 

Portrait  d'un  jeune  homme. 

Il  porte  barbe  ,  a  la  téte  couverte  d*uae 
toque  ornée  de  plumes*  La  main  droite  pose 
sur  une  téte  de  mort^  la  gauche  sur  la  garda 
de  son  épée.  Son  habillement  est  rouge  garai 
d'un  passe  poil  en  or;  et  sur  le  pilastie  du 
fond  on  lit,  ^tatis  suœ  28—1546. 

Portrait  d'un  homme  vêtu  de  noir  et 
dont  la  tête  est  nue. 


MOUCHERON  (  Frédéric  ) ,  né  à 
Embden  en  i633,  mort  à  Amster- 
dam en  1686.  Elève  de  Jean  Asse-* 
Ifïi.  Lestalens  de  cet  habile  maître 
iui  ont  fait  attribuer  ies  tableaux 
de  son  filsjdont  le  caractère  est  fort 
différent. 

484.    Le  matin* 

Ce  paysage  coupé  par  une  rivière  qui  ser- 
peate,  offre  sur  îe  devant  un  pâtre  conduisant 
ton  ttoupcau*  Les  figures  sont  ri' >^ ^?Ae/2  vatk 
ce  }  slde. 


482. 


483. 


485.  Le  soleil  couchant. 

Lés  figures  sont  de  Begyn» 

@  MOUCHERON  (  Isaacde  ),  né  en 
1660  5  mort  en  I744«  Elève  de  son 
père^  Frédéric  Moucheron* 

486.  Intérieur  d'uïîi  parct 

Ce  tableau  porte  la  date  de  i6a5« 

487.  Vue  d'un  jardin  dans  le  goût  italien» 


@  MURANT  (  Emmanuel  )  ,  né  à  Ams- 
terdam en  1622  ,  mort  en  1700. 
Elève  de  Ph»  Jf^ouwermans. 

488.   Vue  d^un  village. 

Le  milieu  du  tableau  offre  un  berger  con* 
duisaot  son  troupeau* 


NEEFFS(  Péeter),  néà  Anversvers 
1670  ,  mort  en  i65i.  Elève  de 
Sleinwick  le  père» 

Vue  intérieure  d^une  église  à  l'usage  des 
catholiques.  EflFet  de  jour. 

Les  figures  dont  ce  tableau  e«t  orné,  pren- 
nent part  aux  cérémoniesreligieuses*  Les  unes 
accompagnent  le  viatique  ,  les  autres  assistent 
à  la  célébration  de  la  messe. 

Vue  intérieure  d'une  église. 

Effet  de  nuit.  Les  figures  sont  de  Davià 

Te  nier s* 

Autre  vue  intérieure  d'^ne  église  enri- 
chie de  figures» 


489. 

490. 
491. 
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:^EEFFS  fils  {Vlerre).  Elève  de  son 
père, 

492.  Vue  Intérieure  d'une  église  ,  dans  la- 
quelle un  prédicateur  fixe  i'aîtention 
d'un  grat3d  nombre  d'auditeurs. 


@     NÉER  (  Eglon   van    der  )  ,  né 
à  Amsleruam  en    i6ao  ,  moît  à 
Dusseldorf  en  I7c3.  Elève  d^Aait 
^ari  -der  Ncer  son  père* 

490»    Enlrce  d'ua  parc. 

Au  pied  de  constructions  qui  ne  sont  pas 
eDîièreraent  terminées,  on  voit  deux  jeuues 
g€ns  bizarrement  vêtus,  jouant  avec  un  chat 
et  un  ch  en  ;  daç^  îe  fond,  plusieurs  grou- 
pes de  figures  dont  les  occupaticus  sont 
vâi  îée?. 

494.  -  Un  o^ser.n  et  un  chat  servent  de  jouet  à 
des  enfans. 


In  É  E  R  (Aart  Artus  ou  Arnould 
van  der  )  ,  né  à  Aniëterdam  eu 
161  y  ,  uiOa  t  en  i683. 

4ç5.    E"n  hiver. 

Le  Pays.î-îe  y  est  coupé  par  une  rivière 
glscée  chargée  de  paiineurs  et  de  iruîfieaux. 
On  voit  sur  le  devait  plusieurs  gioupes 
de  figures  ;  et  le  cbiffie  doat  Te  peiuue  s« 
servait. 
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NETSCHER  (Gasp.rdj  ,  ne  à  Pra- 
gue (Ml  i63)  5  mort  à  La  Haye 
en  1ÉB4.  Elève  de'  Cosier» 

495.    Deux  jeunes  gen?. 

L'un  d'nux  ,  assi-  sur  îe  (  du  tcbleau, 

tient  ua  verre  rempii  de  liq  . 

49y,    Lc^  réception  du  portrait  t..érl. 
4yu.    La  trisîe  noav  'Ile. 

Une  suivar.re  »  eo  pleurant  ,  apf  orte  à  sa 
naaiutii^e  une  leiire  cachetée  eo  noir. 


If  ETSCHER  (  ConsîanP'o  ),  né 
en  1670  5  mort  à  La  naya  en 
1722.  AVéve  de  son  père  ^  Gaspard 
Net  s  cher. 


499.    L^ne  pasto-ale. 


OSTADE  (  Adrien  van),  né  à  La- 
becJc  en  16 lo,  mort  n  Amsterdam 
en  1685.  Elevé  de  François  Hais» 

5co.    Les  musiciens  ambiilons  aaïusant  des 
bu veurs  hollandais. 

501.  Réunion  de  fumeurs  à  la  porte  d'un 

cabaret. 

502.  Les  inconvéniens  du  jeut 

Un  joueur  en  colère  a  jeté  ses  caries  h 
îerre,  parce  que  son  adversaire  a  g3i:né.  Sa 
violence  inlimide  une  femnie  assise  prés  d'un 
tonneau  qui  leur  sert  dsuble:  el  e  cîierclie  à 
sauver  de  sa  fureur  une  cracbe  ei  i>n  verre  à 
bicrie;   caais  le  iiiéjiélrier  ,  accouiumé  à  ces 
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scènes  jouinallèr^s  ,  <5omifiu«  à  rsckr  d» 
yiolon, 

5o3.  Efitaminef. 

Au  milieu  de  plusieurs  personnages,  on 
remarque  un  homme  ,  la  pipe  à  la  main  et 
«aluant  une  femme  qui  est  assise.  Il  tient  un 
vidrecome. 


OSTADE  (  Isaac  van  )  ,  néà  Lubeck 
en  1612.  Elève  de  son  frère  Adrien* 

£04»    l€$  anges  annoncent  aux  bergers  l'arri-- 
vée  du  Messie. 

Le  ton  de  couleur  de  cetr<  esquisse  Ta  fait 
donner  à  Isaac,  quoiqu'elle  porte  le  nom 
à' Adrien  van  Os  ta  de. 


PALMÉ  jeuBe  (Jacopo),  peintre 
Vénitien,  né  en  1544,  mort  à 
84  ans. 

505.  Le  roi  Midas,  juge  d^ApolIon  et  du 

satjreMarsias. 

506.  Marsias  écorché  par  Apollon  ,  en  pré- 

sence de  M  das. 

Scy.    Vénus  et  l'Amour. 

5o8.    La  Vierge,  Saint  Jean  et  Saint  Stanis* 
las  j  évéque  et  martjr. 

Saint  Stanislas  ressuscite  un  nommé  Pte- 
tro-wîtz  ,  mon  depuis  trois  ans  ,  pour  qu'il 
vienne  déposer  ,  en  présence  du  roi  de  Pologne 
Boleslas  II,  que  l'évêque  avait  réellement 
Jisyè  le  domaine  près  Lublio,  qu'il  lui  «vail 
Tendu. 

Ct  tableau  ,  ordonné  au  Palme  pour  le 
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To\  de  Pofogne  Siglsinond  III,  et  donné  par 
ce  monarque  à  la  catbédrale  de  Vargovie,  est 
sur  le  point  d'arriver  à  Paris  ,  et  d'augcnenier 
la  collecnon  duMu^ée  î^apolé©n.' 


PANINI  (Giovanni  Paolo  ^  dit  Jean 
Paal  )  1  né  à  Plaisance  en  1691  ^ 
mort  à  Rome  en  1764. 

09.    Paj^sage  orné  de  figures  et  de  fabri- 
ques. 

Od  présnrtîe  ^u'il  représente  la  vue  de 
quelque  site  $ur  les  rîtes  du  P6, 

POEL   (  Aldert   van   der  )•  Ecole 
hollandaise» 

Sic.    Ville  incendiée  sur  les  bords  de  la  mer. 

Ce  tableau  porte  la  date  de  1668. 
5îi .    Incendie.  Effet  de  nuit. 


rOELENBURG  (CornilleV^  né  à 
IJtrecht  en  i586  ,  mort  dans  la 
même  ville  ,  en  1660.  Elève  d'A- 
braham  Bloemaert. 

5i^.  Blercure  amène  Paris  pour  en  faire  le 
juge  des  trois  déesses. 

5î3.  Mercure  ,  voltigeant  dsns  les  airs  , 
aperçoil  Hersé,  fille  de  Cécrops,  au 
milieu  de  ses  compagnes ,  et  en  de- 
vient amoureux. 

514.  Des  anges  portent  dans  les  airs  le  por- 
Ira  :  de  la  Vierge  et  de  Tenfant 
Jésus. 
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5i5.  La  Madeleine  est  visitée^  dsns  sa  grotte , 
par  les  ongr-s ,  et  l'un  d'eux  offre  une 
CfOJX  à  Sfb  regartls. 


rOPcEUS  le  père  (  Franrnis)  ,  né  à 
Eriî^es  en  j^do  ,   mon  ei.  •  •  •  •  • 
Elès^e  de  Franc  Flore* 
5i6.    Po  Irait  d'homme    portant  barbe,  et 

coiffé  d'une  toque  noire. 


..  J^OTTER.  (Paul  ),  né  à  Erkuisen 
en  1625,  mort  à  Arnsîerdom  ea 
.7654,  Elève  de  Pierre  Potier  sou 
père. 

lUii  Prairie  sur  laqîielle  paissent  des  vaches 
et  des  bœufs. 

Le  ciel  a  cbangé  ,  et  paraît  avoir  été  repeint, 

S18.  Différens  ?a]imaux  paissent  dans  uuq 
prairie» 

Ca  tt'.bUau  porte  la  date  de  1648. 

cj-j.  Sur  le  devont  d'une  prairie,  deux  va- 
ches ;  et  dans  le  fond ,  un  agneau 
tetant  une  brebis. 

520.  Bepos  dps  voyageurs  à  la  porte  d'une 
Ci  u  berge. 

$J2I .    Laitière  et  berger  5  vaches  et  moutons* 

Tableau  fait  en  esquisse^  poriaot  la  daie 
de  iu5î. 
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POUSSIN  (Nicolas)  ,  né  à  Andely 
en  1694 V  niart  à  Fvome  en  i665r 
Elève  de  Quiniin  Farin. 

522.  Voyage  de  Faunes  ,  de  Satyres  et 
d'Hamadriades  pour  aller  porter  leur 
offrande  à  Vénus. 

523»    Tête  en  Fhonneur  du  dieu  Pan. 

524.  Psyché  vient  avec  ses  parens  «"onsulter 

i  Oracle  d^Apolion  mi  ésien  ,  pour 
connaître  l'époux  qui  lui  est  destiné. 
Mariées  depuis  long  tems  ,  m:^is  curieuses 
de  connaître  la  réponse  Ae.  l'^Oricle  ,  les  de»3S 
fioeurs  de  Psy^^hâ  sont  veaues  l'accompagner; 
près  d'elle  ,  leurs  euFans  appreaneul  de  leurs 
nourrices  prcïrernées  aux  pieds'  de  îa  statue 
d'Apollon,  à  connaître  et  à  respecter  la  puis- 
sance de  ce  dieu.  En  vain  le  roi  pressB  Psyrîié 
d'ofîVjr  à  la  divinité  l'encens  qu'elle  doii  b;  ù'er 
en  son  honneur  ,  !a  pudeur  la  fait  hésiter,  mais». 
I  Flymsa  planant  dans  les  airs,  agite  le  flimbeau 
nuptial  ,  et  l'Amour  loin  de  venger  sa  mère  , 
s'apprête  à  lancer  le  irait  qui  doit  le  faire  aiir.ec 
de  l'épouse  qu'il  a  choisie. 

Tdbîeau  de  Id  première  m^inière  du  Pousèia» 

525.  L'automne.   Feintur<3  allégoriqrie. 

Les  Nfiiides  effrayées  du  bruit  des  cors  et 
de  la  vue  des  filets  que  les  A mours  promènent 
dans  les  airs  ,  oublient  le  soin  des  fleurs  , 
laissent  tarir  la  corne  d'abondance  qui  leur 
siîrvait  à  en  couvrir  la  i«rre.  Aux  fleurs  oni; 
succédé  les  f?uiisj  et  Daphné  courontiéa  de 
pampres  et  de  raisins»  po?e  one  asaiblabie  cou- 
ronne sur  la  tête  au  fleuve  Penée  son  père. 
El'e  se  r(  Lo urne  vers  une  nymphe  qui  lui  offre* 
des  guiflaadgsde  fkurs  ,  et  n'aperçoit  pas  est- 

4.* 
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core  Apollon.  Ce  dieu  frappé  âe  sa  hcQulè  la 
montre  à  Diane  sa  sœur.  La  déesse  la  re- 
connaît pour  une  de  ses  nymphes  ,  et  prenant 
une  flèche  ,  semble  lui  dire  que  le  teras  de  la 
suivre  est  venu  ,  que  l'arc  et  le  carquois  portés 
par  un  jeune  Amour,  sont  les  présens  destiné» 
à  la  plus  chérie  de  ses  compagnes. 

Autre  tableau  de  la  premiéie  manière  du 
Poussin. 

N,  B.  Il  est  curieux  de  voir  réuni  au  Musée 
Napoléon  déjà  si  riche  en  productions  du 
Poussin,  les  premiers  essais  de  cet  hab'le 
m;ître.  En  les  considérant,  on  se  rrippelle  ce 
que  le  Cavalier  Marin  ,  célèbre  poëte  italien  , 
disait  de  lui  en  le  recommandant  au  cardinni 
Barberin  !  Veilerete  un  giouane  de  à  una 
Juria  di  Diauolo,  Vous  connaîtrez  un  jeune 
bomme  dont  l'imagination  est  estraordinuire. 

pyNACKER(Adam),né  à  Pynacker 
près  Delst  en  1021 5  mort  en  167J. 
Sii6«  Paysctge. 

Les  devans  du  tableau  sont  occupé*  par  une 
femme,  un  enfant  et  quelques  animaux  ,  près 
d'une  habitation  rustique  pratiquée  dafis  le 
creux  d'un  rocher. 


REMBRAIfT  (van  Ryn  Paul)  ,  né  en 
ï6o6  prés  de  Leyden  .  mort  en  1674 
à  Amsterdam.  Elève  de  Lastnian 
et  d'autres  maîtres , 

Jacob  bénit  les  enfaiis  d.e  Joseph. 

Le  vieillard  se  soulève  du  ht  où  il  repose; 
Joseph  soutient  et  dirige  la  main  de  son  père 
&ur  la  tête  du  pltiS  âgé  de  ses  enfansi  et  son 
épouse  paraît  vivement  affeciée  de  cette  scèaô 
*iVco4risçanie, 


Ce  tableau  porte  le  nom  deFenihrant^  ex  la 
date  de  i656. 

528.  Portrait   de  Remhrant  peinl  par  lui- 

métHe. 

529.  Portrait  d'un  guerrier. 

Tableau  de  forme  octogone. 

530.  Tête  de  vieillard  ,  nue  et  chaoïve. 

531.  Portrait  d'un  jeune  homme. 

li  est  assis  et  à  la  tête  découverte. 

532.  Portrait  d^ine  jeune  femme  qui  passe 

pour  être  l'épouse  de  Rembrant. 

Elle  est  vue  de  profil  et  a  la  îêre  couverte 
d'uae  toque  en  velours  suf montée  de  plumes, 

533«  Portrait  d'homme. 

11  est  vu  presque  de  face  et  à  m '-corps  ;  î« 
têre  est  couverte  d'un  thapeau  ,  ft  la  main 
droite  est  nue. 

534.  Porirait  de  Coppenol  fameux  écrivain  et 
ami  de  Rembrant. 

Il  est  occupé  à  tailler  une  plume. 
535*    la  famille  du  bûcheron. 

Ce  tableau  porte  la  date  de  164^. 

536.  Paj^sagp. 

Quelques  clièvres  sur  la  droite  ,  et  deux 
paysans  sur  la  gaucbe,  ornent  ic  devant  du  ta- 
bleau. 

537»    Autre  paysage. 

On  remarque  sur  la  droite  du  tableau  ua 
pont  de  bois  ,  et  sur  la  gaucbe  deux  chas- 
seurs. 

Le  Musée  ne  possédait  point  de  pa^'sagea  du 
cet  babile  œaiirc. 


TABLEAUX^ 

538.    EfFei  de  lumière. 

Dfis  nuages  ^pais  couvrent  de  leur  ombre  Ta 
plus  grande  partie  du  paysage,  seulement  éclaifé^ 
sur  la  droite  du  tab!eau  par  un  rayon  de  soleil. 

T7ne  matinée  d'hiver. 

5.jo.  Le  prisonnier eD  colère. 

Ce  tableau  npint  dans  la  plus  grande  vigueur 
du  îftient  de  EemLrafit ^  a  été  gravé  par  G.  F. 
Se  midt  ^  et  représente,  dit-on,  un  prince  de 
G  aeidre  menaçant  son  père. 

541.  SûDSom  trahi  par  Dalila. 

Cette  femme  perfide  s'enfuit  avec  la  che 
velore  de  son  amant,  tandis  que  les  l'hilisiins 
le  terrassent  .  rencbaîneni  ,  et  lui  crèvent  les 

542.  Portrait  d'un  guerrier. 

'  S^'à*    Portrait  de  Rembruni  ,  de   son  épouse 
et  de  ses  enfans.  Tableau  fait  en  esquisse,. 


ECOLE  DE  HEMBRAî^T. 

544.    Portrait  d'Hugues  Groiius  ^  né  â  Delft 
en  i58   ,  mort  à  Rostocfc  en  1645. 

îl  se  rendit  célèbre  par  différens  ouvrages  , 
et  plus  encore  prr  son  smiiiè  crnsiente  powe 
ia  gr^nd  pensiofsîfaire  de  Holliinde  ^  Jean 
irOldcii  BarneveîdL, 

£>45.    Pcrîrait  de  Blariede  Re^eUberg^  épouse 
de  H  noue  s  Groiius. 

L'amour  «qu'eue  portait  à  son  mari  ,  lui  Ht 
trouver  !es  moyens  de  le  faire  évader  de  la 
pîiîcii  où  il  était  détenu  ,  en  lui  conseiliani  ds 
i'ôiift'îirjcf  dt;us       colfrg  (]ui  servait  au  trâns*- 


TABLEAUX.  8i 
pondes  livres  et  du  linge  qu'elle  îui  envoyait 
de  tenis  en  tpms. 

N  B.  Mnlgré  le  nom  de  Remhrant  qua 
portenr  ces  tableaux  ,  ils  ae  peuvni  soutenir 
îa  comparaison  avec  fes  chefs  d'œnvre  du 
iiîai'^re  ,  qui  font  partie  de  l'exposiiion  ;  néarr» 
moins  en  ne  les  fmnonçaiU  quR  pour  des  pio- 
ductions  de  {  Ecole  de  Remhrant  ,  ils  nous 
ont  priru  dignes  des  regards^  dù  public  ,  à  cause 
de  Fioiérêt  qu'inspirent  les  persounnges  repré»^ 
sentes.  . 

546.    Le  Chris»  mis  au  tombeou- 

Quelques  personnes  donnent  çe  tableau  à 
Ferdlii  LTid  Bol ,  d  autres  à  DléÈrîcli  .  qt^rol- 
qu'ii  perle  le  nom  de  Eemlrant, 


ROTTENHAMEfl  (  Jean  )  ,  né  à 
Munich  en  15^4,  mort  à  Ausbourg 
en  1604.      f^^^  élève  de  Donouwer»^ 
547.    Repos  delà  sainte  fâjnrlle. 

Le  jeune  SâinîJean  présente  à  renï*aatJësua 
une  corbeille  de  fleurs  que  des  auges  s'era» 
pressent  de  1  ueiliir. 

6'48.    Jésus  présenlé  au  peuple  par  ordre  de 
Ponce  Piiate. 


RUBENS  (Pierre  Paul  )  ,  né  à  Co- 
logne en  î577  5  înort  à  Anv^ers  en 
1640.  j£! ève  d' Oilo  Venins, 

549.    La  fuite  en  Egy  ptu . 

55c.  Portrait  dV:/i7/iro/v^  Sjinc'a  marquis 
de  Vénafre  ,  né  en  îSôo  ,  mort  err 
i6co. 

Il  fûf  généra!  des  armées  espagnoles,  et  se 
distingua  pf  incipaleiaent  dans  les  guefies^dea» 


TABLEAUX. 


Pays-Bas  et  d'Italie.  Guiî'aume  de  Nâssaa 
mourut  de  chagrin  de  n'cvoir  pu  lui  fiire  le- 
ver le  siège  de  Breda.  f  Voyez  le  portrait  de 
Maurice  de  Nassau.  N.^  article  Tcrburg, 

53l.    Mars  couronné  par  1^  victoire. 

552.    Porirait  d'un  vieillard  assis  dans  un 

iauleuil. 
S53t    Portrait  d'une  faraillee 

554,  La  résurrection  de  Lazare» 

555.  Adoration  des  bergers. 

Ce  tableau  est  attribué  à  Crafer, 

RUISDAEL  (  Jacques  ) ,  né  à  Har- 
Jem  en  1640,  mort  dans  la  même 
vilie  en  i65i. 

555.  Pâysage. 

Le  site  présente  des  rocbers  couverts  d'ar- 
bres et  de  masures  ,  au  milieu  des  sinuosités 
d'un  torrent  qui  forme  en  se  précipitant  plu- 
sieurs cascades. 

537.  Deux  tableaux  sons  le  même  numéro 
représentant  des  chutes  d'eau  à  tra- 
vers  des  rochers  dont  la  cime  est 
couronnée  par  des  châteaux  forts. 

SSS.    Un  paysage. 

l  e  site  offre  sur  le  devant  un  vieux  chêne 
touffu  ,  et  dans  le  fond  ,  les  environs  d'an 
-village  voisin  d'un  bois. 

@     PvL'THARD  (  Charles  )  ,  vivait  er^ 
î666.  Ecole  Jlainande* 

559.    Chasse  à  Tours. 


TABLEAUX* 


85 


@     RYCKAERT  (  David  ),  né  à  An- 
vers en  i6ivS. 

560.  Saint  Pierre  délivré  de  prison  par  un 

ange.  Effet  de  nuit. 

^  SAFT.LEVEN  on  ZACHT- 
LEÉVEN  (  Herman  )  ,  né  à  Ro- 
terdam  en  1609  ,  mort  à  Utreehî 
en  i685.  Elève  de  van  Go/en* 

561.  Vue  du  Rhin. 

Les  bords  du  fleuve  et  les  barques  dont  îl 
est  cbargé^soni  occupés  par  uo  graodaombre 
de  figures. 


SAET-LEVEN  ou  ZACHT-LEVEN 
(  Cornille  ).  Ses  ouvrages  sont  plus 
connus  que  les  part>cularités  de  sa 
vie.  il  était  frèce  Her/nan  Safî 
Léven» 

562«  Dans  le  fond  d'une  chambre  f emplie  de 
difFérens  ustensiles, on  voit  un  jeune 
homme  assis  5  dont  Puoe  des  oc- 
cupations est  de  jouer  avec  un 
chien. 


@   SARENEDAM  (Pierre  ),  né  en  ili^j. 
JEleve  de  François- Pierre  G réeber'^ 
563t    Vue  intérieure  d^une  église. 


SCALKEN  (  Godefroi  (  ,  né  à  DorI 
en  1643  5  m    \  à  La  Haye  en  lyoô* 
Elève  de  Gérard  Doinv» 
564.    Saint  Jérôme  eji  méditation» 


^  TABLEAUX» 

565.  La  Madeleine. 

Eile  reçoit  la  iumtère  d'un  fl^nibe^u, 

566,  Soiîs  le  même  numéro,  deux  tableaux 

reprf  s-ntao;  Vénas  et  l'Amour.  La 
compo.sitioB  en  est  différente» 


@  SCHIAVONE  (Andréa  da  Sebinico), 
né  en  1522  ^  mort  en  i582.  Ecole 
véniti  enne  » 

567.  la  prcd  carion  de  Saint  Jean  dans  le 

dL\^err. 

568.  le  Christ  rais  au  tombeau. 


SCHTDONE  (  Barto'ommeo  ),  de 
Mudène  ,  mort  jeune  en  i6i5. 

569.  E.epos  de  ki  sajnte  famille. 

@  SCIÎOEN  (Martin)  ,  orfèvre,  peintre 
et  graveur  au  burin  ,  né  à  Culem- 
back,  ville  de  Franconie,  en  1420^ 
mort  à  Co'raar  en  i486, 

570.  Les    Israélites    recueillent  la  manne 

dans  le  dôsert, 

Ciî  3r  is  e  a^ienjiuu}  passe  yeux  dô  Sf*S- 
roîTipati lûjes.pour  rinventcur  de  la  gravureau 
buriii  ,  gloire  q'-'e  !«^s  F:orent'QS  f eveLidiquéat 
en  fjveur  de  M:sj  Flniguerra  leur  compa- 
triote. Au  resi  Me  contestation  roule  moins 
sur  l'qfi(»ine  de  id  ^  -  u  au  burin,  incontss- 
tab'ernent  plus  aocienae  que  -  es  deux  artistes, 
que  sur  l'beureux  hasard  qui  p  ocjra  soit  en 
Aliemague,  soll  tn  If^iie,  les  pfCiDieTS  moyens 
frobtemr  d'une  piancue  de  métal  gravé,  uar 
etDpreinte  des  objeis  lepréseniés.. 


TABLEAUX. 


85 


Schoen  se  faisait  nppeler  maître  Martin 
Schoengauer  ,   nommé    le  le  a  a  Martin  à 
cause  de  son  an.  Cette  assertloîi  prouvée^  fa- 
voriserait ropinion  ffcs  Ailemands,  fondée  sur 
la  vanité  de  ^'r/zOÉ^n 


3  SCHVI3PJJCK  (B.  SO5  vivait  en 
même  le  m  s  que  Pierre  Sciivbruck  5 
et  n'est  peut -être  que  le  même 
arlîsîe  avf  C  un  prénom  difîéreiJî. 
Ecole  allemande* 
571.  L'incendie  de  la  vii!e  de  Troie  ^  par  les 
Grecs. 

Parmi  les  dîrrér#?ns  groîjpes  da  Bgiires  qui 
fuyeut  le  iriaibfur  de  leur  patrie,  on  remar* 
que,  sur  la  droite  du  iMtsn,  Enée  au  milieu 
de  sa  famille  ,  portant  son  père  A  ncbi^e.  Oa 
lit  aussi  le  nom  de  hauteur  et  ranuèe  i6o5. 


SLTNGELAKDT  (Pierre  van),  né 
à  Leydeii  en  1640  ,  mort  en  1691. 
Elève  de  Gérard  Douw* 

572.    La  réprimande. 

Une  femme  à  la  porte  d'un  savetier,  lui 
lait  des  reproches  auxquels  il  paraît  attentif. 


SNEYDERS  (François),  né  à  An- 
vers en  i^no  ,  moii  dans  la  même 
viiie  vers  i637«  Eli  vedevanBalert 
et  de  Rubcns» 

578.    Inté-rieur  de  cuisine,  enrichi  de  figures 
par  P.  P.  Rubens* 


€6 


T  A  BLEA  trX. 


3  S0RGT;ES  (  Henri)  ,  peintre  hollan- 
dais ,  dont  la  vie  est  peu  connue  ^ 
et  dont  les  ouvrages  sont  rares. 

574.  Payement  des  ouvriers  à  la  vigne  du 

père  de  famille. 

Voyfz  l'évangile  geîon  Saint  Matbieu ,  cha* 
pitre  XX.  Le  tableau  porte  la  date  de  i665, 

575.  Le  marché  aux  herbes. 

Ce  tableau  porte  k  date  de  i653. 

576.  L-e  marché  aux  poissons. 


STEEN  (  Jean  )  ,  né  à  Leyden  en 
3  036  ,  mort  à  13elfr  en  16S9.  Elève 
de  Brauwer  et  de  7;an  Goyen» 

577*    te  contrat  de  mariage. 

Le  tems  que  le  notaire  emploie  à  réd  ger 
les  clauses  du  contrat  et  des  volontés  du  père  , 
favorise  Jes  réflexions  profondes  de  la  mère. 
Les  jeunes  époux  s'abandonnent  à  leur  joie, 
et  les  spectateurs  ,  suivant  leur  âge  et  ieur 
coudition,  témoignent,  par  leurs  actions,  la 
part  qu'ils  prennent  à  cette  union  prarhaine« 

'    8.    Le  roi  boiî. 

C'est  un  jeune  enfant  qui  est  décoré  d» 
cette  joyeuse  dignité.  Le  tableau  porte  la  date 
de  1(563. 


STEENWICK  le  père  (  Henri  ) ,  né 
à  Steenwick  vers  i55o  ,  mort  à 
Ernncfort  -  sur  -  le  Mein  en  1604. 
Elève  de  Jean  de  Fries» 

57p.    Vue  intérieur?  de  l'appartement  d'un 
palais  goihique. 


Pout  égayer  la  scène,  îe  peintr^R  y  a  intro* 
<îu!t  un  épisode  de  l'âne  d'or  d'Apuîée,  Cet 
auteur  raconte  ï^ué ,  n'ayant  point  perdu  pen- 
dant Sri  métamorphose  le?  habitudes  humaines , 
il  lui  fut  un  jour  servi  les  mets  et  les  vins  les 
plus  délicieux,  par  Tordre  de  l'un  de  ses 
maîtres  ,  charmé  de  posséder  une  âne  dont  les 
goûts  lui  paraissaient  si  extraordiaatres. 

58o*    Intérieur  de  prison» 

On  y  voit  un  ange  délivrant  Saint  Pierre. 


STEENWICK  le  fils  (Henri)  5  né 
en  1589.  Elève  de  son  père» 

Intérieur  d'une  éjglise  gothique  con* 
sacrée  au  culte  catholique;  elle  est 
éclairée  par  le  jour. 

Vue  d'un  intérieur  d^église  gothique , 
éclairée  aux  flambeaux  ;  on  y  voit  ur> 
prêtre  donnant  la  bénédiction  au:x: 
assistans* 

^  STREECK  (Henri  van  )  ,  né  à  Nu- 
remberg en  1659  5  mort  en  I74'l» 
Elève  de  son  pèr  e  ^  Juriaen  van 
Stréeck* 

§S3.    tim'mde  sèche,  pipe  ,  pot  et  verre  à 
bierre. 


TENIERS  le  jeune  (David  ),  né  à 
Anvers  en  1610  ,  mort  à  Bruxelles 
en  1694.  Elève  de  son  père  et  d'  A-^ 
drien  Bramver* 


58i. 
582. 


534.    Fête  de  village. 


^  TABLEAUX. 

Elle  se  passe  au  déclin  du  jour  et  à  la  porte 
d*un  cabaret,  on  la  danse  est  encore  animée 
par  le  son  d'une  cornemuse,  qu'un  villageois, 
monîë  sur  un  tonneau  ,  fait  résonner.  Le  se- 
cond plan  ei  les  devans  du  tableau,  olfrent 
plusieurs  effets  de  Tivresse.  Dans  le  lointain  , 
un  troupeau  nombreux  paît  sous  la  conduite 
d'un  berger,  et  le  ciel  est  en  partie  ob- 
scurci par  ie  commencement  d* un  orage. 

85.  Le  chirurgien  et  le  barbier  du  village. 
5u6.    Les  chaumièreis. 

Ce  pSiXB^oQ  est  orné  de  quelques  figyre» , 
parmi  lesquelles  on  distingue  uq  homme  cou» 
duistint  une  brouette. 

587.    La  tentation  de  Saint  Antoine. 

688.    Le  même  sujet  traité  différemment  , 

dans  une  plus  petite  proportion. 
Sog*    Jésus  mon! ré  au  peuple^ 
5yo.  Estaminet. 

Des  deux  fumeurs  qui  sont  sur  le  premier 
plan:  l'un  est  coi  fié  en  bleu  ,  et  l'autre  en 
rouge, 

691.    Un  chimiste  s'instruit  par  la  lecture 
dans  son  laboratoire. 


TERBURG  (Gérard),  né  à  Z^ol 
en  i6co  ,  mort  à  De^enîer  en  l63l. 
ILlève  de  son  père» 

592.    La  musicienne, 

Uno  ieune  fille  debout  et  vêîue  de  satia 
jaune  clair  ,  accoide  une  guitare. 

5(y3.    Une  conversation  hollandaise. 


TABLEAUX,  §9 

594.  Une  scène  familière. 

Tableau  attribué  â  Terhurg  ou  à  Gratz, 
S()5,    Portrait  de  Maurice  de  Nassau  ,  prince 
d'Orange. 

Il  est  armé  en  partie  ,  eî  tient  une  lettre  à 
)a  main. 

Maurice  naquit  en  i566,  fut  gouverneur 
des  Pays-Bas  a  Kâge  de  18  ans.  Nommé  de- 
puis capitaine  général  des  Provinces-Unies,  il 
affe(mit  cette  république  fondée  par  son  père, 
N'ayant  pu  faire  lever  le  siège  de  Breda  à 
Spinola,  qui  commandait  les  troupes  espa- 
gnoles, il  mourut  de  dépit  en  1626,  avec  la 
réputapon  du  plus  grand  homme  de  guérie  de 
son  tems.  Internogé  par  une  dame  qui  désirait 
connaître  le  premiar  capitaine  du  siècle.  Spi'^ 
noia  est  le  second  ,  répondil-ii,  piqué  de  la 
demande  mdisciéîe. 

Voyez  la  portrait  du  général  espagnol,^ 
N.0122,  article  de  P.  P.  Rubcjis. 


TIaNTORET(Jacopo  Robusfï.dit  le), 
né  en  i5i2  ,  mort  en  1394.  Ecole 
vénilienne» 

696.    Entrée  de  Jésus  dans  Jérusalem. 


TITIEN  (  Titiano  Vecellio  ,  dit  ]e  )  , 
né  en  1477,  mort  à  Venise  en  iSjG* 
597.    Portrait  d\in  guerrier. 

Il  est  debout  ,  un  srnoar  prend  son  casque 
et  l'on  aperç  /il  un  chien  près  de  lui.  Ce  ta- 
bleau des  derniers  tems  du  Titien  ,  a  jad  s  été 
si  mal  restauré  ,  qu'il  exige  de  graadss  répara» 
nous  avant  d  eue  exposé. 


9^ 


TABLEAUX. 


@    TOL  (.....  vàn),  imltuteur  de  Gérard 
Douw* 

5^5;    Une  jeune  fille  proche  d'une  fenêtre. 

Elle  moutieun  oiseau  qu'elle  tient  suspendu 
par  les  pattes.  Daas  le  fond  de  l'appartement 
on  apeiçQit  un  homme  assis  près  d'une  autre 
fenêtre  ,  méditant  le  passage  d'ua  livre  qu'il 
ti^uc  ouvert  sur  ses  genoux. 


3:    TjLIET  (Henri  van)  ,  naissance  et 
mort  inconnues.  //  était  élève  dQ 
Guillaume  van  Uliet* 
5^9.    Vue  intérieure  d*un  prêche  à  Pusage 
des  prole^tans. 

Les  figures,  sont  de  Job  Berchhey  den  ,  et 
le  itibleau  porte  la  date  de  1628» 


3    UTRECHT(AdrIen  vanj^néà  Anvers 
en  1S99  5  mort  en  i65i. 
6co.  Une'cuisine. 

Le  boucher  apporte  la  provision  à  la  cuisi- 
nière, dontlâ  table  est  déjà  garnied'unegrande 
quontîié  de  gibier  ,  d^oiseaux  ,  de  pâtés  ,  de 
légumes^  etc. 

{oj    VARREGE.  Ce  peintre  peu  connu  , 
passe  pour  être  ûn  imitateur  de  Cor 
neille  Poé'lenburg* 

601.    Loth  et  ses  filles. 

XI  éprouve  déjà  les  effets  de  l'ivresse. 


TABLEAUX. 


VEEN  (Octav^e  van,  ou  OTTO  VE- 
NIUS),  né  à  Leyden  en  i556,  mort 
à  Bruxelles  eu  1634.  K^^^^ 
déric  Zuccaro  ,  maitre  de  Rubens* 

602.    Le  combat  des  amazones. 


VELDE  (Guillaume  van  den  )  ,  né 
à  Amsterdam  eu  i633  ,  îiîort  à 
Londres  en  1707.  Elève  de  Flleger» 

603.  Mer  calme  couverte  de  différens  vais- 

seaux» 

Des  pécheurs  proHient  de  Tabsence  de  IsL 
inarée^  pour  prendre  les  poissons  qu'elle  a  laissés 
sur  !e  rivage, 

604.  Bâtiraens  en  pleine  mer. 

L*ua  des  vaisseaux  lâche  une  bordée  de 
canon» 

VELDE  (Adrien  van  den  )  ,  né  à 
'  Amsterdam  en  i63y,  mort  en  1672. 
Elève  de  TVjnants^ 

6^5.    La  ferme. 

Sur  îe  devant  du  tableau  ,  un  psysan  trait 
une  vachC;  et  indique  le  chf^min  à  un  cavalier 
qui  précède  une  voiture, 

606.  Vue  de  la  plage  de  Sclievelingen,  à  la 

mer  desceodanie. 

607.  Saint  Jérôme. 

Il  est  occupé  à  écrira  ,  et  deux  lions  1^ 
servent  d'escorte, 

608.  Le  passage  du  bac. 


§25  TABLEAUX. 

609.  tJne  pastorale. 

On  y  remarque  un  berger  debout  ,  une 
ferorae  assfse,  et  des  animaux  sur  les  bords 
d'un  ruisseau  qui  baigne  les  devans  du  ta- 
bleau. 

610.  Retour  des  bestiaux  ,  au  soleil  couchant. 


:[  VEROIS^ÈSE    (  Aîessandro  Turclii 

deîto  J'Orbelîo  ,  ou  Alexandre  )  , 
ï)é  à  Vérone  en  1600  p  mort  en 
i65o. 

611.  Le  jugement  de  Paris. 

612.  Jupiter  et  Léda. 

VICTORS  (F.)  ,  Ses  ouvrages  sont 
plus  connus  que  les  particularités 
de  sa  vie.  Il  vivait  en  i652. 

6i3*    Le  proi'liête  Samuel. 

Par  ordre  de  Dieu  il  sacre  roi  d'îsrîiël,  David 
fîlsd'Isaïe  ,  en  présence  de  ses  frères. 

614.  Aman  sli'imilie  devant  Esther  ,  et  la 
prie  d'inîercéder  sa  grâce  auprès  du 
roi  Assuérus. 


VOIS  (  Ary  ^  ou  Adrien  de       né  à 
Leyden  en  1641.   Elève  d^Jacirien 
7' cm  der  Vcuipei* 
6ï5.    L'heureuse  rencontre. 

Un  homme  tient  un  verre  en  main,  et 
semble  appL' udir.  au  pt^ssu^e  d  uo  livre  qa'ii 
monliO  du  do'gt. 


T  A  E  L  E  A  U  X. 
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WEEiSIiSX   (Jean  Bapiiale  ,  né  à 
Amsterdam  en  1621,  icorten  i66o* 
Eles^e  d' Abraham  Bloeuiaert. 
6i6«    Monumens  antiques  sur  les  bords  de  la 
mer.  Tableau  orné  de  figures. 

Les  statues  ec  les  constructions  qui  ornent 
la  dioite  du  tableau  ,  rappelent  le  souvenir  do 
la  descente  du  Capitole  vers  l  intétieur  de  la 
ville  de  Rome  ,  dont  la  vue  paraît  avoir 
inspiré  le  peintre. 

^WÉENINX  le  fi!s  (  Jean  )  ,  né  ea 
1644  ,  mort  en  1719.  Ecole  hol- 
landaise* 

61^.    Lièvre  ,    perdrix    et   instrumens  de 
chasse. 

618.  Lièvre,  coq  et  corbeille  de  fleurs. 

619.  Coq  et  lièvre  suspendus. 

WERFF  (  Adrien  van  der  )  ,  né  à 
Kralenguer  Ambacli,  près  Roter*, 
dam ,  en  1659 ,  mort  dans  la  ménae 
ville  en  1622.  Elève  d'E^lon  van 
der  Néer* 

620.  Repos  de  la  Sainfe  Famille. 

621.  Adam  et  Eve  près  de  l^arbre  au  fruit 

défendu. 

622.  Diane  assise  à  l'entrée  d'un  bois.  Près 

d'elle  sont  déposés  ses  flèches  et  soa 
Carquois. 

623.  Les  quatre  Saisons.  Sous  le  même  nu^ 

jnéro* 

Elles  soot  représentées  cfaacune  par  udo 
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Statue  et  des  gëoies,  dëcorës  des  altriÎJUlS 
nécessaires  pour  les  faire  reconnaître. 

Van  der  Werff  a  peint  très  peu  de  ta- 
bleaux de  celte  dirneBSioo^  et  l'en  croit  que 
ceux-ci  ont  été  extcutés  pour  un  de  ses  ami$, 
fils  de  Govatrt  -  Flinck^  habile  ira  tateur  de 
Eembra;.t ,  et  dont  il  avait  épousé  la  pa- 
rente. 


WERFF  (Pierre  van  der),  né  à 
Kralenguer  Ambach  ,  près  Roter- 
daiDj  en  1665,  morten  Elève 
de  son  frère  Adrien, 

€2^,    La  charité  romaine. 

625.    Dalila  coupe  les  cheveux  de  Samson. 

WOUYERMANS  (Philippe),  né 
à  Harlem  en  1620,  mort  en  1668. 
Elève  de  son  père  et  de  Jean 
TVjnanis* 

626*    L'ascension  de  N.  S. 

Ce  tableau  singulier  semble  fait  pour  sertir 
de  pendant  au  calvaire  de  Karle  du  Jardin^ 
exposé  sous  le  N.*'  34^,  dans  la  grande 
galerie. 

627.  Une  rencontre  de  cavalerie. 

628.  Une  bataille. 

629.  Conduite  de  prisonniers  faits  dans  uns 

expédiîion. 

630.  Une  chasse  à  Tours. 

631.  Départ  pour  une  chasse  au  faucon. 

63:i.    Une  chai^se  au  cerf. 

633.    Balte  de  voyageurs. 

Deux  d'euir'eux  mènent  leurs  cbevaus 
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-  boire  à  la  rivière  ,  tandis  que  les  vaîels  des» 
sèlent  ceux  de  leurs  comi^agnons  ou  rem- 
plissent d'autres  devoirs.  La  route  est  cou- 
verte de  nouveaux  voyageurs  qui  arrivent» 

634»         maréchal  ferran?. 

635.  Le  même  sujet  traité  différemment. 

635.  Le  repos  des  voyageurs. 

637.  Le  manège. 

608.  Le  repos  des  moissonneurs. 

639.  Les  produits  de  la  pêche. 

640.  Chargement  di^  produits  de  la  pêche. 

641.  Des  cavaliers,  sur  le  bord  de  la  mer  , 

achètent  du  poisson  qui  vient  d'être 
péché. 

642.  La  voiture  chargés  de  foins. 

643.  Halle  de  voyageurs  campagnards. 

644.  Les  voyageurs  amènent  leurs  chevaux 

à  l^écurie. 

645.  Cliario:   sur  une  butte  ;  et  moisson- 

neurs fatigués  ,  prenant  du  ri^^os. 

646.  Choc  de  cavalerie  polonaise. 

6^7.    Maréchal  ferrant. 

Vovez  îe  ^lême  sujet  traite  difTéremment  ^ 
aux  N.**  634  et  635. 

648.  Escarmouche  de  cavalerie. 

649.  Chariot  traîné  pai*  des  chevaux  pies. 

@    WYCK  (Thonias),  né  à  Harlem 
en  1616  ,  mort  en  i585. 

650.  Un  chimiste  duns  son  Ijboraîoire. 


DESSINS. 


AKEN  (Jean  van  ),  peintre  et  graveur,  né 
vers  1  an  ]556. 

f5i.     La  Dispersion  des  hahitans  de  Tro^e, 

Sur  la  droite  du  dessin,  Enëe  donnant  k 
main  au  jeune  Ascagne,  porte  sur  ses 
épaules  Aiichise  couvert  d'un  large  feu* 
tre.  Près  de  jà,  Yénus  descend  du  ciel  t  t 
semble  guider  des  guerriers  Vers  la  gau- 
clie  du  même  dessin,  on  revoit  la  dëesse 
qui  console  Andromaque  pleurant  sur 
le  tombeau  d  Hector;  elle  lui  montre 
Pyrrhus  dont  Tamour  doit  lui  faire  ou* 
bïier  les  cendres  de  son  premier  (^poux. 
Dessin  à  la  plume,  lavé  et  rehaussé  de 
blanc. 


ALTDORFER  (  Albert),  peintre  et  gra- 
veur, né  en  Bavière  en  iABB,  mort  en 
i538. 

65 a»  Saint  Sébastien  attaché  à  un  arbre  ^  est 
sollicité  d  abandonner  la  religion  de 
Jésus^Christ, 

Dessin  à  la  plume,  rehaussé  de  blanc. 

653.  La  Vierge  évanouie  et  cjuelques  disciples- 
debout  aux  pieds  de  Jésus  expirant  su^ 
la  croix. 

Dessin  à  la  plnme  rehaussé  de  blanc. 
BALDUNG  (  Hans  Johansen  )  ,  né  en 
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Souabe  vers  14?^  ♦  vivait  ericore  en 
1534.  II  était  peintre  et  graveur. 

654.  Ur2e  Tête  de  vieux,  vue  de  trois  r^uarès. 

Dessin  rehaussé  de  blanc  sur  papier  co- 
loré, et  portant  le  monogramme  formé 
des  lettres  H.  G.  B. ,  soumis  à  des  ex- 
plications contradictoires* 

BELLANGE  (  Jacques  ),  né  à  Châlons 
vers  1610,  peintre  et  graveur, 

655.  Réunivn  de  cavaliers. 

Ils  sont  debout,  leurs  chapeaux  sont  or* 
nés  de  plumets.  Dessin  lavé  sur  crayon, 

656.  TJn  Cavalier  présumé  être  Henri IJ^^  roi 

de  France, 
Il  donne  la  main  à  une  dame  en  présence 
de  plusieurs  autresdames  et  cavaliers. 
Toutes  les  figures  sont  debout.  Dessin 
lavé  sur  crayon, 

BLOEMAERT  (Abraham),  né  à  Gor- 
cumen  1567,  mort  à  Utrecht  en  2647. 

607.     Ija  chaste  Suzanne  surprise  au  bain  par 
les  deux  vieillards , 
Dessin  à  la  plume  et  lavé,  II  est  d'une 
forme  ronde» 


CANDIDE  (Pierre  de  Witîe,  dit  Pierre), 
.  né  à  Bruges  en  1548,  vécut  et  mourut 

à  Munich. 

653.     Une  Descente  ds  croix. 

Dessin  à  la  plume  qui  p  ^raît  être  îa  pre- 
mière pensée  d'uiïtabiéau  que  ce  mat» 

5;, 
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tre  exécuta  pour  une  abbaye  près  de 
Volterre,  en  Toscane,  et  dont  ii  existe 
dans  Tancienne  collection  un  dessin  en 
partie  terminé,  et  fort  diflérent  de  ce- 
}ui  ci.  Les  notes  italiennes  écrites  sur 
l'un  etTautre  favorisent  cette  assertion. 


CRANACK  (Lucas),  voyez  page  43. 

6^9.     Le  Martyre  de  Saint  Pierre. 
Dessin  a  la  plume  et  lavé. 

6G0.     Saint  Etienne^  premier  martyr, 

li  est  représenté  soulfrailt  dans  la  syna- 
gogue les  mauvais  traitemens  des  Juifs , 
pour  avoir  prêché  la  religion  de  Jésus» 
Dessin  à  la  plume  et  lavé. 


DURER  (Albert).  Voyez  page  47. 

66 iv    Les  Proportions  du  corps  humain. 

Dessin  à  la  plume  faisant  partie  de  ceux 
de  ce  maître  pour  le  Traité  qu'on  a  de 
lui  sur  c#tte  matière,  et  qui  a  été  tra- 
duit en  plusieurs  langues.  Le  dessin 
porte  îa  date  de  i5j2. 

ECOLE  ALLEMANDE  ANCIENNE. 

6Ca»    Trois  hommes  à  cheval. 

Dessin  à  la  pîume  rehaussé  de  blanc,  sur 

papier  coloré. 
On  y  lit  vers  le  côté  droit  du  dessin,  les 
lettre*  SXMVH G VS. 

C63.    Saint  Jérôme  assis  sur  un  ro^her^  lit  &i 
4é  mort /fie. 


Dessin  à  la  plume  et  lavé,  portant  pour 
n?onogramme  les  lettres  C.  W. 

M.  Christ,  dans  son  Recueil  de  mono- 
grammes ,  dit  avoir  possédé  un  dessin 
semblable  à  celui  ci,  sans  en  expliquer 
la  marque.  11  paraît  devoir  être  attri- 
bué à  quelque  peintre  Allemand  sur 
verre. 

664.  Pirame  et  Thishè. 

Dessin  à  ia  plume  et  rehaussé  de  blanc.  II 
porte  le  même  monogramme  que  le 
précédent,  et  Tannée  i5i8.  Le  style  en 
est  trop  différent  pour  l'attribuer  au 
même  maître. 

665.  Sujet  inconnu. 

Dessin  à  la  plume ,  lavé  sur  papier  bleu, 
et  attribué  à  Tun  des  maîtres  allemands 
formés  à  \ Ecole  vénitienne.  Il  esi 
composé  de  plusieurs  épisodes  dont  la 
réunion  représente  peut  être  la  vie  de 
quelque  saint.  On  voit  sur  le  devant 
des  malades,  des  mourans,  et  enfi» 
des  morts  que  Ton  enterre. 

GHEYN  le  vieux  (Jacques  de)  ,  peintre 
et  graveur,  né  à  Anvers  en  i565  ,  mort 
en  î6i5. 

666.  Les  Enfers. 

On  y  voit  les  Parques,  le  fleuve  Phlegeton 
et  la  punition  de  différens  coupables^ 
d'unautrecôté,  le  chien  Cerbère  atten- 
tif aux  accens  d'Orphée  qui  redemande 
son  épouse  à  Piutou  et  à  Proserpine 
Eurydice  descendant  des  Champs  EIy- 


sées,  poar  rejoiiidre  son  époux:,  et  îes 
eirs  peupips  d'es.jrits  ténébreux  o  ffranî 
les  formes  les  pias  bizarres.  Dessin  à  ta 
piame,  portariE  l'année  i&oS. 


GOLTZiUS  (  Hubert),  antiquaire,  pein- 
tre et  graveur,  né  à  Van-Loo  en  i520f 
mort  à  Bruges  en  i583. 

667 .     Figu Tê  nue,  debout: ,  et  vu e par  derrière. 

Dessin  à  la  plume,  et  lavé  portant  le 
monograraine  de  Gote///J. 


KAGER  '  M  uhîas  ),  peintre  et  graveur, 
né  à  Munich  en  i56o  ,  mort  en  i634' 
658.    Le  CJirisù  descendu  de  la  croix. 
Dessin  à  la  plume  et  lavé. 


KiLÎ  AN  (  Lucas)  ,  dessinateur  et  graveur , 
né  à  Ausbourg  en  167^  ,  rnort  en  i655. 
Elève  de  dom.  Custos. 

669.    Jésus  sur  la  croix  ,  entre  les  deux  lar^ 
rons. 

Dessin  à  la  plume  et  lavé. 


LEYDE  (  Lucas  de  )  ,  peintre  et  g'^a- 
veur,  né  à  Leyden  en  1494  >  niort 
en  i533. 

€70,     Curtîus  se  dévouant  pour  sa  patrie ,  se 
jette  tout  armé  dans  le  gouffre  en^ 
troui>ert. 

Dessin  à  la  plume  et  rehaussé  de  bkno  ? 
sur  papier  peint. 
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MABUSE  (Jean),  né  à  Maubeuge  en 
i5oo,  mort  en  i56a/ 

671.    Jésus  couronné  d'épines. 

Il  est  debout  au  milieu  d'un  bassin  rem* 
pli  de  sang  qui  sort  de  ses  pl  ues  ,  et 
dont  une  portion  est  reçue  par  deux 
anges  dans  un  calice  ;  dessin  à  la 
plume  et  lavé. 


MAURER  ,  MOURER    ou  MURER 
(Christophe)  ,  peintre  et  graveur,  né 
à  Zurich  en  i558,  mort  en  1614. 
672     Persée  délivre  Andromède, 

Dessin  à  la  plume  ,  lavé  et  rehaussé  dé 
blanc.  Il  porte  la  date  de  i6o5. 


MîERTS  (Guillaume  Van  ).  Voyez  page  69. 
673.    Jupiter  et  Antiope. 

Dessin  à  la  mine  de  plomb,  sur  vélin. 


ROGMAN  ou  ROIHMAN  (Roland)» 
Peintre  et  grav(»ur  de  Paysage  »  né  à 
Amsterdam  en  lôyy,  mort  en  i685, 

674  Paysage. 

Il  offre  un  fort  construit  sur  un  rocher 
qui  domine  la  plaine  et  plusieurs 
routes. 

Dessin  à  la  plume  et  i^vé  sur  crayon» 


DESSINS.. 


ROMEIN  (Gailiautne).  élève  de  M,  Hon^ 
dekoeter,  et  contemporain  à^  Berchem» 

èlb.    Un  Berger  et  son  troupeau. 
Dessin  à  ia  plume  et  lavé. 

PvUGENDAS  (Georges-Philippe),  peintre 
et  graveur,  né  à  Augsbourg  eu  1666  , 
mort  en  3742. 

676,  Combat  du  taureau. 

Dessin  à  la  plume  et  lavé.  Il  porte  la 
date  de  1721 . 

SCHOEN  (  Martin).  Voyez  page  84. 

677.  Un  Groupe  de  cai'aîiers^ 
Dessin  fait  à  ia  pointe  du  pinceau. 


STRADA  (  Jean  )  ,  né  à  Bruges  en  i536  , 
mort  vers  1604» 
678.    Les  propriétés  du  bois  de  g^yac  mises 
en  usage. 

Dessia  à  la  plume  ,  lavé  et  rehaussé  de 
bîanc. 


SWANEVELD  (Htrman),  né  à  Woer- 
den  en  1620  ,  mort  à  Rome  en  16*70. 
Elève  de  Claude  Lorrain, 

670     Charlatans  sur  une  place  ^  ajnusant  le 
peuple» 

Ce  dessin  à  la  piume  et  lavé,  porte  le 
monograrae  du  peintre  et  ia  date  de 
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1643;  il  fait  connaître  la  manière  de 
dessiner  de  cet  artiste,  lorsqu'il  séjour- 
nait à  Paris  ,  avant  d'alier  à  Rome. 

ULFT  (  Jacques  van  der)  ,  né  à  Gorcum 
vers  1627. 

680.    Paysage  orné  de  fabriques. 

Dessin  à  la  plume  et  lavé. 

WIERIX  (Jérôme  ),  dessinateur  et  gra- 
veur ,  né  à  Amsterdam  ,  en  i55i. 

êSi.  Portrait;  présumé  de  r auteur  ^  fait  par 
lui-même  ,  à  la  pointe  du  crayon  ,  et 
légèrement  lavé. 


WOR.MS  ^  Antoine  van),  graveur  en  bois. 
Ecole  allemande, 

682.    Jésus  et  l'Esprit  tentateur^ 

Dessin  à  la  plume,  portant  la  date  de  1626. 


WYCK  (  Jeai:  )  ,  élèç^e  de  son  pere  ,  vi- 
vait en  1640. 

683.    TJn  général  donnant  ses  ordres. 

Dessiii  à  la  plume  et  lavé. 


CAMÉES. 


684.  Bas-relief  exécuté  en  coquilles  à  camées, 

incrustées  sur  un  fond  de  naçre. 

Il  représente  les  noces  d'Hercule  et 
d'Hébé.  Composition  de  plus  de  treiit^ 
figures,  style  de  Técole  Florentine  du 
i5oo.  Le  cadre  est  orné  de  02  camées  de 
la  même  matière  et  du  même  goût,  qui 
représentent  des  têtes  de  personnages 
mythologiques. 

685.  L'empereur   Commode  debout  sur  ua 

char.  —  Agathe  onix. 

Il  est  armé  et  tient  le  sceptre  dans  la 
main  droite,  et  le  palladium  dans  la  gau* 
che«  Cybêie  ou  la  Terre  lui  pose  une  cou- 
ronne sur  la  téte.  Le  ohar  est  por4é  par 
tleux  aigles  qui  tiennent  deux  couronnes 
et  deux  sceptres. 

686.  Jupiter,  Dieu  des  saisons  et  des  orages, 

couronné  d'épis  de  bled  et  couvert  de 
Fëgide ,  représenté  en  buste.  —  Agat6 
orientale. 

687.  Buste  de  Trajan  armé  de  l'égide.  —  Amé- 

thyste gravée  en  creux. 

688.  Pomorie  portant  sur  son  sein  les  diffé- 

reras fruits  de  la  terre.  —  Sardoine  gra- 
vée en  creux. 

68g.    Grand  morceau  circulaire  de  jade  Ou- 
vrage indien. 
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îl  représente  un  Dieu  on  un  Héros  assis 
à  la  manière  orientale,  tenant  deux  ja- 
velots dans  sa  main  droite,  et  un  fléau 
dans  sa  main  gauche.  Ouvrage  indien. 

6go.  Figure  allégorique  de  la  musique.  — Gra- 
vure en  lapis  ,  du  16.'  siècle. 

Elle  est  accompagnée  de  plusieurs  ac- 
cessoires j  et  rinscription  française  Musi^ 
(^we /qu'on  lit  au  bas  ,  prouve  que  cet 
ouvrage  a  été  lait  en  Fratice,  probable- 
ment  par  quelqu'un  des  élèves  de  Coi* 
doré. 

SCULPTURE  EN  BOIS  ET  EN  TERRE. 

691.  Triomphe  de  l'empereur  Maxîmilîen  ,  par 

Albert  Durer. 

692,  Vingt  petits  portraits  exécutés  dans  le  1 5/ 

siècle,  Albert  Durer  et  autres  ar- 
tistes allemands. 

6g3.     Ciîiq  portraits  en  terre.  On  y  distingue 
ceux     Bras  me  et  de  Maximilien, 

G94.  Bas -relief  en  pierre  représentant  trois 
souverains  d'Allemagne  »  réunis  pour 
la  cause  de  la  religion.  Ouvrage  d*ùn 
travail  exquis. 

IVOIRE    se  ULPTÉ.^ 

695.     Cinquante  vases  et  ustensiles  sculptés  dans 
les  14,  i5  et  16'.  siècles. 

On  distingue  dans  cette  nombreuse  col- 
lection plusieurs  glyptiques,  un  ^rand 
plateau  monté  en  vermeil,  où  sont  re- 
présentés ph? ^eurs  su;et!^  de  l'Ancien 
Te^tun-^nt,  scp^iré^  p'^r  sis:       -r  ^îiels  m- 

ô 


Î06  CURIOSITÉS. 

cliquant  les  signes  du  zidiaqne,  el  daas 
le  fond  le  sujet  du  serpent  d'airain, 

696*  Le  fportrait  de  Gustai^e  Adolphe^  roi 
de  Suède. 

CURIOSITÉS. 

697»  Vf.se  en  argent  orué  de  quatre  bas-reliefs 
allégoriques  en  vermeil;  le  Gouvercle 
est  surmonté  du  buste  de  Gustave 
Adolphe, 

698»     Une  aulruclie  en  vermeil. 

Elle  tient  dans  son  bec  et  dans  une 
de  ses  serres  des  fers  à  clieval. 

699.  Un  vase  indien  avec  anse  et  couvercîs 

damasquiné  en  or  et  en  argent. 

700.  Une  petite  chouette  en  argent. 

70 j.    Deux  OEufs  d'autruche  sculptée. 

Sur  l'î^n  est  représenta  Orphée,  attî* 
rant  les  animaux  au  son  de  sa  lyre  ;  sui? 
l'autre  ,  divers  oiseaux. 

702.  Corne  de  Rhinocéros. 

i.'^  Un  Vase  monté  en  vermeil  ,  où  est 
représenté  renlévement  d'Europe. 

a,'^  Un  autre  Vase  nionté  en  vermeil  ^ 
où  sont  sculptées  les  compagnes  de  Diane» 

3^  Nègre,  portant  une  matrice  de 
perlesp 

703,  Corne  d'Elan. 

Un  Gobelet  et  une  Poire  à  poudre. 
704*     Corne  de  Cerf. 

Une  aiguière  ;  sur  la  panse  un  bas- 
relief  en  iyoire  ^  représentant  une  chasse.. 


c  uHrosïT  iS  s-  Scrj 
7o5,    Vases  de  matières  précieases^. 

1.  ''  deux  Coupes,  forme  de  coquille, 
en  jaspe  noir. 

2.  *^    Une  Coupe  sculptée  ,    en  agate 
orientale. 

3.  *^  Un  petit  Ciboire  en  caillou- 

4-^  Un  Ciboire  en  cristal,  monté  en 
vermeil. 

5.  ®  Une  Coupe  en  jaspe  fleuri, montée  en 
vermeil,  le?*^pied  onié  d'émaux  et  rubis. 

6.  ^  Une  Coupe  en  cristal ,  ornée  d'émé* 
raudes  et  rubis. 

7.  ^  Une  coupe  en  cristal^  forme  de  na- 
celle. 

8.  ®  Une  autre  montée  en  vermeil  ,  en 
jaspe,  ouvrage  du  1 5.^  siècle, 

9.  ®  Une  Coupe  obîongue ,  en  jaspe^  le 
pied  orné  de  pierreries  et  émaux# 

10.  ®  Une   Coupe   d'agate,    montée  en 
vermeil. 

11.  **    Jatte  avec  son  couvercle  :  calcé- 
doine d*Allemagne. 

12.  ^  Trois  Coupes  ,  dont  deux  ovales  et 
une  ronde,  en  agate  d'Ailemagne. 

10.^    Une  Coupe  ovale  en  cristal  ,  gra- 
vée de  rinceaux. 

14.  ^  Dix-huit  Vasques  de  diCférentes 
grandeurs,  en  agate  orientale  et-  jaspe 
sanguin. 

15.  °  Deux  petites  Tasses  rondes,  en 
agate  orientale. 

16.  *  Un  Vase  forme  de  vidrecome  ,  en 
jade  blanc. 

6  * 
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Vases,  d'Ambre  ,  sculptf^s. 

Dans  le  nombre  des  articles  exposés  à 
la  curiosité  publique  ,  on  distingue  parti- 
culièrement : 

1.  °  Deux  Plateaux  dans  lesquels  sont 
sculptés  en  relief  des  fruits,  et  les  dieux 
de  rOIympe. 

2.  **  Deux  grands  Gobelets  ornés  de  rin- 
ceaux et  emblèmes. 

3.  °  Une  grande  Coupe  avec  des  anses. 

4.  '^  Deux  Coupes  forme  de  nacelle. 
Dans  le  fond  sont  sculptés  en  ronde  bosse 
des  figures  nues. 

5.  °  Un  groupe  représentant  le  jugement 
de  Paris. 

Un  Groupe  représentant  des  giiér* 
riers,  dont  un  tient  la  tète  de  Méduse. 

Nota.  Les  Vases  de  cette  matière  pré- 
cieuse étaient  rarfrs  en  France  ,  et  man- 
quaient à  la  magnifique  collection  que  le 
Musée  Napoléon  possède  en  objets  de  ce 
genre. 

Le  Directeur  général  du  Mu^ée?>^£po- 
léon  àremis  au  ÎVîuséum  d'Histoire  Naîu- 
relle^  entr'auties  curiosités  rapportées 
d'Allemagne,  une  collection  considérable 
d'ambres  natifs  ,  provenant  de  Kœnis- 
berg. 

Croisée  de  l'atelier  ou  chambre  du  Czar 
Pierre  premier,  à  Sarda  n  en  Nord-Hol- 
lande ,  lorsqu'il  y  vint  étudier  la  cons- 
truction des  vaisseaux  en  1^97. 

Collect'on  de  i2Cu  Mayolica  on  T^ases  de 
faïence^  exécutés  Italie  ,à  Faeiiza,nans 
le  quiiizième  siècle,  d'après  les  dessins  de 
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Raphaël,  Jules  Romain  ,  'Bagna-Ca'- 
vallo  Ferrin  del  Prague ^  Jean  da  TJdine 
et  A Iben  Durer. 

On  y  a  joint  plusieurs  jf?/a^e«wx /?re- 
cieux  exécutés  en  France  à  la  même  épo- 
que, par  Bernard  Palizi  •  l'un  des  pre- 
miers potiers  de  terre  et  chimistes  du. 
quinzième  siècle. 

709.  Collection  dVmaux  du  quinzième  siècle 

exécutée  à  la  manufacture  de  Limoges, 
Entr'autres  pièces  remarquables  ,  oa 
distingue  deux  suites  des  mois  de 
r année ,  -çXxxûeuxs  sujets  de  V Histoire 
de  Psyché  ,  et  une  grande  quantité  de 
coupes  d'une  exécution  très-précieuse. 

710.  Une  tête  de  tigre  et  une  tête  d'homme. 

Ouvrage  barbare. 

Elles  sont  couvertes   et  incrustées  ea 
plaques  de  turquoises. 


